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CHITTY FRERESd’un ga-dien de fa paix et de lamo* 
publique. Il se glissa dans les 

taillis touffus. se faufila, rampa, de 
branchâ in brancham, et to ï ba 
co unie un loup* ervi r sur si proiu

Une des jeun»b t.lhs fut arrêtée ; 
s m amant, lâche comme une poule, 
s’enfuit !

La fillette, traduite devant le re* 
nord r, fut acquittée honorabl-rm nt 
sin seul crime étant d’avo'r traité 
le grand sujet d l’amour ! Ce dent 
n'e-i pis prévu par la statut.

De là, p mrs iite devant ;es tribu
naux civils, qui ont condamné, Cî 
matin, la ville à 825 de domm iges 
pour le zèle int mptsiif du serti pu 
1 ux cons: b'e.

Lh quentloM ouvrière

Paris. 22 lev - - Le cardinal Man
ning a écrit la Hire suivante à M. 
Richard Fleischer, rédaceur de la 
Deutsch1’ /teiw,qui lui avait deman
dé ron opinion sur le projet de l’em 
p reur allemande de réunir les na
tions en conference pour s’occuper 
de la q« estion du travail.

Palais de l’Archevêque,
Westminster 10 février 1890.

“ Monsieur,
“ Vous me demand* z ce que je 

pens»1 de l’invitation de lVmpereur 
d’A femagne aux puissances europé
ennes de se réunir en conférence 
pour s’occuper de la situation des 
millions d’hab tants qui, dans cha
que pays, vivent au moyen des ga
ges que leur procure le travail,

“ Je pense que cet acte impérial 
est le plur. sage et le plus digne qui 
ait été conçu par aucun souverain 
de notre é{:o,}ue. La coud lion du 
neup e gagnant des gages dans tout 
les pays eui o;éens est un danger sé
rieux pour chaque Etat européen. 
L s heurt s de travail, l’emploi s 
femmes et d*-s enfants, la mo lici é 
des gages, l'incertitude d * l’emploi, 
la rude concurrence encouragé* p ir 
l’t conomie politique moderne et la 
destruction de la vie domestique 
qui lérulte de Ces causes et bien 
d’au Tes, ont rendu impossiole aux 
hommes de vivre de la vie humai-
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VENEZ -VOIR ?

La vente en gros et en detail pendant ce mois.
—de—

ssr Cotons et Toiles

4-
que la V. C. difam-ux Pa , qui 
bVt évadé nu poste de police No 6 
ces jours derniers, est au fond de 
l’a lia ire. Pâté n'a pas d’argent, et 
i’on suppose qu’il fait tons S‘8 
efforts p uir se procurer le moyen 
de s’écharper de .a ville. Las 
détectives on: l’afl ire • n mains.

Mari «le M. K. Vlumlelotig»

Montréal 22 fev.—On annonce 
la mort d'un vieux citoyen de Mont1 
réal„ M. E. Chanteloup le proprié
taire bien connu de l’importante 
u a sonde fonderie de la rue C:a g.

M. Chanteloup est d’origine f an 
çaise. Il est arrivé à Montréal tu 
1838 <as débuts ont été des plus 
humbles.

Peu à peu, à force d’économie et 
de travail il a rôusii à se créer à 
Montréal une situât on des plus 
enviables comme manufacturé v.

C’était un “ self-made man ” d's 
plus intelligents et des plus actifs

Très estime et bina aimé de ses 
ouvriers, qui, au nombre d 400, 
alimentaient ses immenses at tiers

CYst M . Glianteloup qui a inau
gure à Montréal l'industrie nu 
cuivre eî du bronze. C’est lui qui 
a fo ide la pr. in ère loud lie 
cloches tin i ays.

Mr. Ch uit' ioup a été frappé d’a
poplexie ii y a huit jours.

!.«•«< i»eliilrew>iiivea*. l'cxemqle
Montréal 22fev—Les maître p -in* 

tre- mi tenu une assemblée, lu r 
ap ès midi, pour prendre eu c nsi- 
dératio. i la demande de leurs ou vit 
ers qui veulent avoir 82 par jour 
au mmimuri, Actu il meut il n’y 
a pas d • p ix lix». L s pu litres ont 
demandé une augm malion il y a 
huit jours.

Maili -ureusemont, il n’y avait que 
cinq pa ions à l’assemblé , et il a été 
impoafliib e d; dis-uter la question 
d’augmentation d’une manière séri*

L^s m l'res p outres dirent que 
l’avis qn’ori leur a donné les a pris 
par sur irise. Les ouvriers detnan* 
dent que l’augmentation des gages 
com meres au 1er avi il ce qui don

l Sont aussi agents pour les fameux 

pianos Cherkering, Steinway 

et Haines, et pour les 

orgues harmoniums de 

Estey et KionbalL

aujourd’hui à 3 et S lira p m ut devra se continuer 
chaque jour a la même heure jusqu’à l'épuisement du stock.

Voilà une nqturbu chance pour le public de profiter d’un immense stock 
des plus beaux offerts dans Ottawa. C. J. ALLEN, les fameux bijou

tiers île Toronto, su retirent d’affaires ut ont pris ce moyen de disposer d 
lom stock. Une 'visite à l’étalagé et une inspection des articles oouvaiu- 
ura tout le monde du la valeur de la vente.

Deux ventes chaque jour a 3 et 8 p.'m.
Rappelez vous l’adresse : OCCIDENTALE HALL, 

64 Rue Queen (pres du Citizen)
Pas de reserve ; articles visibles chaque jour jus

qu'à 3 hrs a l'ouverture de la vente.

Commencera

8, d’Ottaws
bon tie qua* ' ;

Est maintenant ouverte, et les prix sont marqué très l>as 

pour argent comptant

Coton jaune à draps croisé 72, 80 et 90 pouces de larve. 

Coton jaune A draps uni. 74 aOet 90 pouces do large. Cotons 

blancs à draps. Cotons à Oreillers, Serviettes |à tables, 

suiem dns,guillaumes, cotons blancs à chemises.

Le plus grand assortiment de cotons et 
toiles enCanad

: Coin(W lui
Grand assortiment de pianos 

de se cor le main à des prix 
variant de $25 et plus.'1

SELL A. B. MacDONALD
Condition de paiement de $3,00 a 

$10,00 par mois. Jï.Yc.i.Yrnua,ne Sparks)

Achetez pour argent comptant chez (Avis aux ConsommateursFABRIQUE i Rue York Toronto,

Salle de vente a Ottawa
y’oitures Les PRODUITS de la

t#- I). GARDNER & CIE. Parfumerie Oriza L. LEGRAND.B .1 - J

61 RUE SPARKSLLE <><; & <is rue sparks. 307, rue St-Honoré, A PA.FIIS
tris sue 0RIZA-0IL* ESS. ORIZA* 0RIZALACTE * CRÈME-0RIZA 

ORIZA YEL0U1E *0RIZA-T0NICA * 0RIZALINE * SAV0N-0RIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2" A leur qualité inalterable et à la suavité de leur partum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre mtr leur réputation 

noua avertissons les Consommateurs afin qu'ils 
laissent pas tromper, 

les VÉRITABLES PRODUITS U VENDENT dins toutei lei MISONS H0N0RA2I ES de PARFUMERIE et OROOUERIE 
JUn-voi franco de Parla du Oatalooue illustre

I DEPECHfcS DU MATIN iCHAHBON! nettoyages tapis>ORte d’affaires e 
Voitures Légères, 
nous avons puhô 
ntir eM'ôre salis 
■e direction ; leu 
nos prix très bas 
qus nous mettons

: À. , .
ML"'

IServie? Spécial, 4 L.4 V4PT |K

ettoyes ei les plumes rep»

KNH WILKINS,
129 rue Aughsta. 

°rJrr* peuv,'1,t'liUssè'i au No 73, ru

1
S meilleurs quftii- 

<lo churl ion
Lee m, '.- sunt n 

réoe il la vapev.r cLe uisurtre «le Belleville

Bellevilfe.22 fev—Rich .rd Arnot* 
'rère de l’individu qui est soupçon
né d’être 1 auteur du meurtre de 
llannet Cole, a été libéré honora
blement.

i 1
îtumineux 
et uuthra-

TEWART i :i BIN CRIBLE 
El TAMISE

O'REILLY & UENEY

Comment un homme qui travail
le quinz- à seiz ; heures parjoir 
p-nt il mener la vie d’un pere a l’é
gard de ses e niants ? Comment une 
femme qui est a b ente de la maison 
pendant tout le jour peut e le rem
plir les devoirs d’une mer* ? La vie 
domestque est impossible ; mais 
c’est sur la vh domestique d'un peu 
pie que repos* tout l’ordre politique 
de la société humaine. Si l'on rui

fondations,.que deviendra i’é- j lierait pas assez de temps p >nr finir 
f * 1 les contrats aciuel'em*nt eu in mis

Il y i d «ns la ville 85 patrons et à 
peu près 500 ouvriers. 350 d; es 
derniers sont membres de l’union.

L’impreSï-ion générale est que 
l’ouvrage de peinture es f lit à trop 
bon maiché, et que l’auguv ntation 
des gage? aura simplement pour 
effet de produira une hausse sur les 
prix des «uvrages.

:
Démission

Sorel, 22 fev—Le maire Taillon a 
donné sa dérui-sion afin de consa
crer tout son temps à ses affaires.

Tragique Incendie

Kington, 22 fev—Vers onze heu
res hier soir un incendie a éclaté 
dan la maison de M John Liston rue 
Bagot et les pompiers à leur arrivée 
Trouvèrent qmtre enfants morts, 
mais leurs cadavres n’étaient pas 
beaucoup brûlés ; ils ont été suffo
qués par la fumée. Madame Lislon 
après de vains efforts peur sauver 
ses enfants a sauté d’une f nôtre du 
deuxième étage tenant son bébé 
dans ses hras. Elle s’est brisé une 
jambe mais le b*bé est sain et sauf. 
La famille se composait de sept en 
*ants dont trois ont été sauvés mais 
ils ont des b essureg hsr- z graves.

w. O. McKAY
'niponAteur de Vins, Liq-eure, Vl^re, - 

1 «bacs ; ans i propriétaire «Je
■ ' (Suc 'eJ ASeylold)

j Rue Spurks
Nouveau magasin île f haus-

--------nuits---------JOHNSON HOUSE•me L’HOTEL RICHE LIE J
Agou(8 pour les Commercants de Bois.

w# rue Bewee.
.1 tnviti* le public A venir inn faire une 

visit". Je tt-n 
pour ouvrages «le |> 
garantie

L. h aussi plusieurs homme* 
ratiquHi—sat isfui, lionCette nouvelle maison autrefois 

occupée par la pharmacie I Tacier, 
a été coraplèlernent renouvelée id, 
divisée pour un hôtel de première 
classe, lie grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

ne ces 
dill ce ?

“ LVmpereur Guillaume s’est par 
véritable

EDITION COMPLETE <i (Ji.Aim 
IV:.' I Zh

t{lies
'meut te

n général. ,
conséquent montré u 
homme d’Etat, et un homme d’Elat 
clairvoyant.

“ Croyez moi toujours, votre res 
pectueux serviteur.

------ET-------

OFFICIELLE
— DU DK BAT dUH —

S-
A.S'IfJEXIVUE

CIGARETTES IfjiilEhNESBureau de Poste d’Ottawa. I/i magnifique buvette «le l’hôtel 
est fournie de boissoiiHcl liqueurs et 
cigares de premier choix.

Voltaire eu n,. . : Ui.i XNDIOA
' . hurr' >o/»ni i Ptrll. 

■ nu"» iwureero-
nn n\jn u»

& NELSON
Accident et retanls

Montréal, 21 fev —Tous les trains 
étaient en retird hier soir. Le tram 
de St Lin nVst pas venu en ville 
hier et celui de St Jeiôme n’a pu se 
rendre à destination hier soir.

Le convoi de Québ -c dû ici à huit 
heures, n’est arrivé qu’à minuit. Ce 
retard a ôté causé par u.i accident 
arrivé cette fois ei core sur le pont 
de St Maurice. L’essieu d’un dur 

première s’est brisé et l’on a dû 
meter à quelque distance avant 
de touch-i St Barthélemi Ou a 
lais é là le char endommagé et ies 
passagers ont pu continuer leur 
voyage sains et saufs ju-qu’ici,

Le châtiment d'un blindât

Montréal, 21 fev— Jamei F.,x 
alias Samuel Reuihar lt. arrêté à 
Chicago comme complice de James 
Martin dans le vol avec effraction 
commis chez M. W, Walker, bijou
tier ue Noue Dame, le 2U janvier 
dernier, a èiê couda nné ce matin, 
par le magistrat de police à 14 ans 
de pénitencier ; Mai tin a été con
damné à la même peine, il y a quel
que temps.

Arrivée <-t d#«»nrt dew «milieu. Ul <1» .'i*..1.1........Johnsoiî House
OTTAWA, MAK8 1880 517 H'J ’ SUSSEX 517

/ Abniidoniif-c nu I roiil
Montréal, 22 fev — Un officier de 

santé a été témoin d’un specta 
de émouvant. Une famille irlan
daise composée du père, de la mère 
et de trois petits ei finis, avait été 
expulsée de son domicile et se trou
vait sur la rue en proie à toutes les 
rigueurs de la t mpérature.

Le père se trouve, sans ouvrage 
depuis qu lune temps et devait un 
mois d* loyer, qu’il se trouvait dans 
l’imiossibi ité de p -yer, L llicier 
cons ilia alors à e s ma‘heureux 
de se rendre à la station où ils serai
ent provisoirement s-courus. A ce 
moment d s *o.sins furent pris de 
compassion -t firent entrer .ces 
malheureux dans leur demeure.

I C'1Fermeture j Arrivée.MALLES W
i conco nanl

ne qui retire rég". 
bureau ee poète" 

de journa1 
d’un aut't

ae qui renvoie un 
tous les arrrèages 

autrement 
«voyerjus- 

ce cas l’abon 
le prix de 

paiement 
bureau

HP

i i-.ide et 10

j An iHsnlteucler Ua- a m rOuest — Toronto.

°®8‘TyÜïîS:
Ou«'s — Toronto. T‘e-

:.::nMontré *1, 22 fe-'—l^s nommés 
Wi.liam Fletcher, McKay et Fred 
Tag ont comparu, devant M. le 
juge Dngas, qui [résidait à la cour 
des sessions spéciales.

Ces ti ois jaunes imberbes, dont 
l’ai né a tout au plus 21 ans, étaient 
accusés d’avoir causé un certain 
dommage à la propriété de M Le 
tourneux, à Valoisville.

Ils ont été envoyés au Canada par 
l’intermédiaire d’une société de cha
rité. M, le juge Dugas fait re- 

rquer. à ce propos, qu’un grand 
Tibre d’individus dont la présence

W. J, ELLAKDPRIX 25 cenrH
à celui »[, — EN VENTE <AIK7j —

Fabricant do charrues et forgeron(/ P. C. GUILLAUME «*<SSit&WtSj--!1*
Sb™.L"°r“r:....:2on7 00,

Est — Québec, Trois-Rlvléree. etc ....... 7 00 3 30.
E.-Uuls, via Odgens- '
OuwtÎEtât^-Ûnii.".'.'.'.' i W •*« 7 S» » !’.! i'.2
Newlork'mdîreo,e:::::2.00f$.id: ::2.40

Boston.....................  ..... 3 an .... g 0',............
WLltCA-o- • .*«•»*>*»■,
toSMyit.................. « «

fefeK ...........““...........

1*4-
9 30 1

de «éentéva(iiiritll«»ii«« «le «Oui «retire «■< 
mi.un le i.Iiin «'«.n rl délit!

j 10 RUK ST GEORGK, OTTAWA • ■“ EHs
«ment du 
mrnal du

ffhfl Susse>

«1

BRYSON, GRAHAM & ('IK,peut être pour 
•ns le district ou le

38de cet endroit.^ 
x ont décidé que 
iai du bureau de 
iaidence et de lais- 
«aux à l’ancienne 
ésomption et une 
tion de raude,

deu’ilZd!
est nuisible sont exoèdfes chaque 
^nnée en ce pays et que l’on en voit 
chaque semaine dql<|(^ l'rfV.0113 
devant la cour de 4 « i>es
pays étranger, ajoute i4})livraient 
garder ces rt buts de fa société pour 
eux mêmes car s’ils émigrent à leur 
bénéfice, ils ne sont ici qu’à notre 
déti iment.”

Comme ces trois jouvenceaux de 
la Grande Bretagne ne connaissent 
aucun mener, M. le juge Dugas, 
pour leur donner la facilité dVn 
a (prendre un, les condamne à trois 

pénitencier chacun. 
Bassar, poursuivi pour

COTONSetc ....................... .....2 00110-
Ch. de fer P«c- Pem

broke. Arnprior otr . > 30|9 30,8 (X1Couvertes a Chevaux (1 n’y a aucun avEintuge à a retirer de l’annonce d’un article sans mérite. 11 faut voir *•« 
nos Co'ons pour les apprécier; et lu véritable économie conaiste à acheter les meilleurs articles 
aux plus bis prix possibles Nous avons mis nos prix si bas que les plus sceptiques seront 
convaincus.

...»

r,
toi.etc ...... 1 3U

Ch. de fer Can- At 
Alexandrie, /Ihol,
sssRtsa —H-
Kallowreld. etc.... Z'*«

W9» 
7 WJ

TCmKALB Nous vendrons à de grandes Réductions 
la l>alannc de notre stock de couvertes à che
vaux. Nous voulons liquider.

NATIONAL MFC. CO.,
100 Rue Sparks.

ns le plus grand et le meilleur 
de RAQUETTES de la ville.

m
Tabits d’horr mes et 
ta réparés et remis 

de table, ri leaux 
eaux, etc-, nettoyés 

Plumes d'antru- 
ice prod ite, net-

1148

J LA PRESSE
ftuleide A LOaguettll

Montréal, 22 fev —Les résident! 
de la petite ville d- Longueuil ont 
été je és dans une grande exci.aii' n 
lorsque ta nouvelle s’est repmdu - 
que la femme d’un jo« rnallier bi n 
connu, nommé Antoine Gauthier, 
avait été trouvée pendue à une des 
poutres d • si cuisine.

La malheureuse femme qui est 
âgée d’environ 60 ans, n’avait pas 
tusqu’à prés nt aucune 
croire qu'elle voulait attenter à ses

Elle a été découverte par d;s 
voisins qui ayant tu affaire à entier 
dans la maison, s’étonnèrent de ne 
pas recevoir de réponse à leurs 
appels.

Sou mari a été averti sans tarder 
et on a notifié le coroner qui tient 
une enquête celte après-midi.

On est encore à ee demander la 
raison qui a pu po ter la ma heu* 
reuse femme à attenter à ses jour-'.

N’est pas exactement, l’endroit pour dire com men4, nous sommea venus en ponne»- 
------ .Tout de même ib sont ici en piles,en caisses et en ballots, et nous ne faisons pas de1 sion

différence de les vendre à la balle, à la caisse, à la pièce ou à la verge aux prix du gros.assortiment 
Prix spéciaux pour une grande quantité. 

NATIONAL MFG. “CO.

-1T

Q,uyon,Tétreauville. .............. i 46s 00...

0 ...
Billing’s Uri<l<«........... W u ....

finings' et H'-rd-

■SSSars;:::-'!»::::
Orléans • t liobll'.arU- Ü0Ü ....
Archvtll» ..................... y «j
.Merivale -lundi, rner- 

edl et vendredi- •••

années de 
Charles

avoir appor é en ce pays des mar
chandises volées aux Etats Unis, 
raconte qu'il a le bonheur de pes?é 
der quatre enfants, qu’il eu a perdu 

, qu’il a » u la fièvre, etc., ce qui 
ne l’empêchera pas de pa:ser six 
mois en prison.

Amédée Saint D ni», accusé de 
vol d’une somme d- $24 sur la per
sonne de M. Cléo|.has Côté plaide 
non coupable. 11 subira son procès 
mardi prochain.

procédé chimique, 
otr* main-d’œuvre, 

t hercher et 
la V’’ 9 

chacun.
'OUST, Prop
int la rue York.
No 180, rue Mail

COTONS A DRAPSRye Sparks.
Nous les avons obtenus de la même manière. Assortiment complet de Cotons blancs, 

unis et croisés; Cotons à Oreillers; Toiles grises et blanches de toutes largeurs et qualités
Les toliogaiio sont aussi de saison. u»;ute

nts limais Brevetés |>onr Ta-.ls
Nous avons un très beau choix de butais 

brevetés pour tapis «jue nous vendons à $1,75 
NATIONAL MFG. CO.,

ItiO Rue Sparks.

TOILES A NAPPESun
Notre assortiment en Toiles à Napiies pour le cottage ou le iralais forment une spécialité attrayante. 

Nous avons des im^jortations, d’articles en Toiles à Serviettes, Serviettes de Tables, Toiles de Foin, Toiles do 
Russie, etc, etc.

raison de 3.JD 3 30
“sTA&nW............
Vi* Halifax. Jeudi............. ....

do sac suppléin............j.... 4 10PF.ixTrRF.* a i.'Hrxi.E
Nous avons 56 peintures que 

drons à des prix sans précédent, parceqne 
s avons besoin d'espace pour d’autres 

marchandises.
Que dites- vous d’un véritable tableau à 

’huile avec cadre pour $1,00. Cela ne 
rappe-til pas l’acheteur économique 7

Assortiment SERVIETTESnous ven-

Plus de 1,000 douzaines de Serviettes en Toile, en damas, Serviettes de Bains, Serviettes fines, Turques, 
Voyez nos Serviettes pure toile_ à 50 cents la douzaine.

"I-pg lettres denlinées à l'enr -gittre ne-"t «loi 
vent êtr«- inl-e- A la r«»»u-x 15 minutes avant la 
clôture des malles Lr- vf-'lentee.des malles pr-cMen 

is du Burt-a ", 'le 8 a.«es et Bljou- 
cite, et une 
Joncs en Or 
oes a $2,00, 
125 cents, 
archandises 
lifires. 
t sollicitée.
1 en détail

deau 98

H<n.ren du Bu 
Mandats sur le p1 

d’Lpargne* «le 9 a.

Bureau de Posted'' 
F«?vrler 1WU.

Ha. m. ft 9a. m, 
t la ponte et la Banque 

a. ni. A4 p. m.i 
J. OOV1N, Maître de P«*te 

d’Ottawa, (

Benconlant Bon* 1» reaillée

Montréal, 22 fêv—Cette poétique 
besogne ne fut pas du goût d’un 
chaste et rgide constable de la cité 
l’è é d-rnier.

L s débats qui ont eu lieu ce ma
tin devant la C »ur Supérieure dans 
la cause de N ël vs la Cite, ont ré
vélé qu’un beau soir d’été deux cou* 
pies amoureux se livraient à de 
tendres épanchements sous les 
grands arbres du carré Viger.

Tourtereaux et torterelles perchés 
sur un long banc, jasaient, «-t se II* 
v raient modestement à une couver*

BRODERIES
Nous n’avons pas de vieux stock ; chaque pièce est neuve ; quel assortiment ! et quel bon marche! 

Broderies larges et Toiles se vendant 25 pour cents moins cher que l’an dernier et 25 fois plus vit;.
:National Mfg. Co.r CHAUSSURES160 RUE SPARKS 160 ATTENTION I Bien consues, bien Chevillées et Lien rivées pour Enfants, jeunes Filles, Garçons, Dam ;s et Horn ties. 

Elles se vendent vite et à des prix plus bas que partout ailleurs.FITZPATKK'H ET HA K RI*
se lont un plaisir de remercier le public 
pour l’eneourogt-ment qui leur a été donné, 
;t ils invitent de nouveau tout le monde è 
venir faire une visit-- à I- ur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

Montrérl, 22 fev—Vers 11 heures 
et demie hier soir on a reçu un 
avis au [oste central de la police 
que deu.f m igasini de gros avaient 
été visités par d s vo'êu s et une 
quantité considérable de marchan
da es avaient été enlevées.

KOHINSON& 1E
BRYSON, '.RA 11 AM & CIE.,ÎGRAINÉTU RS et FLEURISTE- 

M are h an du de tou tvr emences. Jardinier 
et potagères, bouquet « de fleurs, plante- 
toutes sortes d’ouvra» « en fleurs 
monies de marine oI J40, 143, 150,152, it 151, Rue Spartes.itTniie sp FITZPATRICK 41HIRRIS

65erue Wil.iam
S£UL6.AORHTS POÜKLT W BAXEl ET,'K, LUS THE» LKSPLLSHENOMü

MES DU*" | \ B. G * CIE.,
saiiou intarissable. Ces iêté*a* tête Les autorités delà police neveu- 1 
choquèrent les pudiques regards lent rieut ditre parcequ’tis supposent 1LILIAN, Z* Sue Bidfi , (lilash Uni
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DEPECHES DU SOIRLH CA NADA. A QUAND frire et hJfeinmc de celui-ci étaient allés à 
un bal de société. Vendant la soirée, Wake 
a emmené sa belh: s-e n souper dans le res 
ta u ru rit attenant à la salle de hal. Or Zeb, 

son frère

IMPERIAL
WAREHOUSE
98 & 100 Rue Sparks.

LA GRANDE* VENTE DE 

FERMETURE
CONTINUE ENCORE.

FOULE TOUS LES JOURS

(Service Special)
La prochaine concession ?SAMEDIJ2 FEVRIER 1890 

ECHOS Dü JOUR
Ecole* publique* qui était, parait il, tien jaloux de 

eut allé l'attendre à la port* le la Hall* du 
restaurant

New- York, j!2 fév.—On mande de- Ne
wark (New Jersey) que l'évêque du diocèse 

catholique» de retirer leur,, 
peine d’ex

L'adoption, par une majorité de 
du voix, de Vain mdemanL Tlio.npson Lorsque WuLe est tenir 

la salle de bal^ave.- sa l*lle-s<cui",Zeb l'a tué 
facile île s'ima.

a ordonnéa mis fin au débat le plus imnortant 
et le plus brillant, peut-être, qui ait 

•Lia mbre des

enfanta des écoles publiques 
coinniuniuation.

41 faillites en Canada la semainedemii-rr. Il
dam lu »alle de bal par ce 

aurait pu s’enfuit- 
confusion gène- 

ne songé, et il est

meurtre.Lu majorité réelle de M- Montague est de jamais oecuoe tioli 
Communes, 
d’un petit groupe! de fanatiques, de
mandait d’abolir l’usage de la lan 
gue franraise dans une législature 
ou l'élément ang ais domine.

I»e meurtrier 
facilement uu milieu de 
raie ; mais il ii'y a pas n 
allé se constituer lui-même prisonnier.

Hull lieure*
A Melbourne, en Ans-M. McCarthy, chef Londres, 22 fév

tralie, 45 corporations ouvrières se 
entendues pour demander la délimitation du 
travail de huit heures.

La société St Jean Baptiste de Montréal a 
un surplus de #14,000.

Quéliec vient «l’être autorisé a
sa dette.

Abolition «le» eeele» ufpnrf**
Le gouvernement

ministère de l'mstruc-

Winnipeg, 22 fév 
< been way-Martin a fait puhliei 
de loi qui institue 
tion publique et supprime Its i-colcs 
l’ê-ch «le Manitol)ii.

Les bas pris aux quels nous offron8 
nos marchandises depuis deux jours 
ont attiré r.ne grande foule d’ache- 
leurs à notre magasin et tous sont 
repartis pleinement convaincus que 
nous faisions réellement une

I^es journaux disent 
que 1,800,000 harils «le bière ont été vendus 
«,-n cette ville en 1889 
de plus qu’en 1888.

Chicago, 22Voulait il réellement obtenir une 
convictionsLes socialistes allemands sont sortis plus 

forts des élections d'avant-hier et Bismark 
va bientôt se trouver obligé décompter

réforme basée sur des 
personnelles ou senlem nt soulever 
les préjugés nationaux avec un au
tre but/
Notre pensée est déjà connue, quant

-pa-("est 100,000 barils

alleuiainle*|.o - hèrlfil* Hunlrml
al des électiong 

en Allemagne, qui ont eu lieu hier, . met 
l’existence du gouvernement endanger. On 

ialistes sont élus et

Berlin, 22 févJ. O. Chauveau,Québec, 22 fév.—M.
l’hôte de M. le Dr Vallée, est tri»

Le gouvernement Impérial refuse de don- 
loi qui fixerait à 8 heu-

M. Laurier n répété l'autre jour que l’ave
nir du Canadu est «le rester possession 
glaise. Il y a loin de cela à l’indépendance 
et à l'annexion.

VENTE DE FERMETUREson appui à 
res par jour le travail dangereusement malade d'une nouvelle utta 

que île paralysie. Il a reçu les derniers sa 
elements mais depuis a pris un peu -le 

toutefois hors «le danger.

aubutdeM McCarthy; Nous avons 
soutenu que le député de Simeœ- 
nord veuf jeter les bases d’un gran 1 
parti anglo-protestant en entrepre 
liant une campagne contre le» Ga- 

Sera-t-il déçu

rapporte que treut> 
qu'ils contestent encore .Ci colleges élccto- 

le* recourir au
Etoiles à Robes, Suies, Satin, Plu
ches et garnitures de robe sont 
réduits audessous du prix coûtant. 
Tout le inonde gagnera à venir nous 
faire une visite avant d’acheter, car 
pour le reste du mois,nous leur 
vendrons des marchandises meilleur 
marché qu’aucune part ailleurs

ballotage

n<- «'*i>!iism>ii <l«- l«-u grisou

Luc explosion «le feu 
un churlKinmige

Desize, «Lit» un département 
de la Nièvre. On ne sait plus encore quel 
est le nombre «les victimes, mais on n’a déjà 
ramené à la surface 31 cadavres.

Londres, 22 fév — Succi vient de ternu- 
autre jeûne «le quarante jours. 

Pendant trente-neuf jours il a fait île lev 
et «le la natation, et le quarantième 1 

à cheval les rues de Londres. Il 
maintenant d'aller en Amérique.

nadiens-fninçais 
dans ses espérances ?

Les Anglais patriotes «*t bien pen 
san ts s’opposeront toujours à laforma- 
lion d'un parti dont lus principes 
fondamentaux seraient subversifs 
dus meilleurs intérêts du peuple ca

Ou annonce de Boston qu'un
à faire -le l'alcool avec des

Par
grisou s est produite dcain a réussi

V"
a parcouru 
sc propose

A quand l'alcool .r. «<• des bâti

PAS DE RESERVE 
$35,000,00 VALANT

Nouvelle* «le «àuéhec
Un vol audacieux a été

Pacifique I’iutentimi <1 avOu prvt<
trois gios paquebots qui feront le tour du

!• min «leu* lui»
Quéliec, 22 fév 

commis à l’église St Koch, vers onze heures 
Des voleura ont enlevé le contenu

Belief ou te, Pc., 22 f« William Seelylus chefs politiques dosnadieu
deux côtés de la chambre ont fait 
voir qu’ils entretenaient la même 
opinion à ce sujet.

Mais seront-ils]toujours assez puis
sants pour contrôler ?

Que leur restait-il donc à faire ? 
Pactiser avec le fanatisme ?
Nous répondons Non, mille fois

allant d Halifax àmonde ou it peu pi
Vunvouvcrt.

Hohkins, a été pi-n<tu ici ce matin pour 
avoir assassine sujfen 
Phillipsburg,

du soir.
du tronc des pauvres. I-a police n 
rien pu découvrir.

a belle
mois <lc septembre l'année 

La trappe sc dérober sous les 
t 10 heures et 15 minu

tes, mais il tomba sur le plancher la corde 
M i tant rompue, et un cri d'horreur s'échappa 
du petit groupe «le personnes qui étaient

DE"a encore
•et tu.re duI'On a constate

de feu F. X. A. Trudel que ses 
Y Etendard
personnes de toutes nu 
de ce journal est loin <1

•rets dans MARCHANDISES 
SONT VENDUES

A l'Et inlitril pieds du coudnt la propriété actuelle de 50 
. "t que le sort 
déciilé.

Hier soir a eu lieuMontréal, 22 fév
«laits les bureaux de YElriulard une 
Idée des directeurs de ce journal, à laquelle 
assistait M. Tardivel, rédacteur de la IV/ « - . 
Après délibérations, les directeurs lui au. 
raient offert la direction «le l’organe cascot 
de Montréal.

Lu Vérité avoue que l'affaire de Kuowltou 
n'est pas claire, que > Anulamné fut aussitôt relevé, sans 

connaissance, cl replacé sur l'échafaud. La 
conic fut ajustée de nu 
cou et la trappe fonctionna pour la seconde 
fois à 10 heures et Is minutes. Cette fuis le 
malheureux a etc lancé dans l'éternité.

I.
le réIV 11 fallait écraser du premier coup 

la tôle du ce serp ut, dont le venin 
ifienaoe d’empoisonner la nation. 
Noiisnous somuiosdonc.et avec rai- 

,opposé à VamondeineiitThomp 
son que l’on vient d’accupter comme 
i omprouiis.

Lorsqu’on nousadonnéInspectacle 
du deux chefs du partis tels quu Sir 
John A Macdonald ut l'hon M Lau- 
rier su donnant la main pour régler

au autour «le son L’IMPERIAL WAREHOUSE 
SANS CONSIDERATION

leste confrère.
M. Tardivel a pris la question en délibé

M. Tardivel annonce que les cheques 
ne sont pas acceptés pour abouneino nt 
it la Vérité. Son royaume n’étant pas de ce 
monde, an diable l'escompte !

I.r «lue il*0« lènns
M. De Blow it/., leNew-York, 22 fév DU.'«pondant du Time» de Londres à Paris, 

amnistie complètetélégraphie qu* 
certaiuvment ac «niée au duc d’Orléans. 1890 PRINTEMPS1890

THE BROADWAY

La Vérité appelle l.oi de Malheur le hill 
Hall que M. Mercier a aimé avec amour et 
fait adopter avec énergie.

Il a été décidé h Washington, que lundi 
prochain le sénat fixera 
devra être tenue l'exposition

PRIX COUTANT
< oniiner<-e «le bille

question qui menaçait (le briser 
l'harmonie ut la bonne entente, nous 
étions loin du croire que lu rappro
chement du cos deux hommes avait 
été conclu pour retraiter devant le 
devoir

Le parlement, à la demande de 
sus chefs, a fait une concussion au 
fanatisme dont lus fureurs sans ces
se.renaissantes et alinnutées par 

viendront encore

Le colonel Forsyth,Québec, 22 fév 
l’un des capitalistes, le plus largement inte 

dans le comwerc# «le Imms, a été inter
II t "ft "les bargains dans tous les 

pouvons 
Fout ce

Nous nedépartements 
pas donner les prix ici 
que nous demandons c’est que vous

marchandises et
parfaitement assuiés

view/ hier soir par un reporter, sur la pers
pective «lu commerce «le 1m)îh «le b« procliai-

•sellc *dc
Le su assigné d » re remercier ses 

nombreux amis, st^s pratiques et le 
public un général pour l'encourage
ment qui lui a été donné dans lu

veniez voir nos 
nous sommes
que vous lus trouverez satisfaisants«l'organiser un gran«l*banr|iiet qui aura lien 

à Québec après la session fvilvrale, en 1 bon. 
nc«|r desfléputés qui ont pris la défense «D- 

tilietmc fiançai

«lions-françi In dit que les <
Il regarde ce eomme.-ee comme étant «Uns 
état prospète, dans le paya en général.

Plusieurs marchands de bois sont actuel 
lenient en Kurope * faire des marchés pour 
la jirt.v/iaine saison 
prix sont botta et que les frets sont 
plus que

Les tu arc h ad ni sc s doivent elle 
vendues

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu'il a revu un 
assortiment complet d'étotVus de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti- 
ment’ost certainement lu plus consi
dérable qu’il y a dans lu ville et lu 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à t'.us ceux qui domic- 
ront leur commande chez

la n> premier pas, 
l'assaillir aven une nouvelle viguem 
Fera-t-on de 
TI se a peut-être tro

nationalité aux prises avec st?s enne
mi- traditionnels pour conserver lus 
droits qui lui ont été garantis de
puis près d'un demi-siècle

binationalité 
Chambre des Communes sur le Dill Met lia rapportent que les

nettes ronsessmns /
trd pour les

N attendez ]tas qu’il soit trop 
tard car nous fermons positivement 
le magasin à la fin du mois. Venez 
au bon magasin.

bhy. Les chefs .les -leux partis - «ien
ilv la «h

“ Pour nous, dit la 
que M. Blake a eu la note oatmdie 
« aise, Iteaucoup pins que M. Laurier.

lilt ! pourquoi aussi M. Laurier a-t-il Miigiii- 
la petite république h

l,v grraiMl lia. Il II m
Barnum a

alors notreérit', noua trouvons verront «hLondres, 22 fév 
diner d’adieu à lu presse et cirque part 

merveilleusement ré-d’ici après une saison

IMPERIAL
WAREHOUSE

•enticime, que
Barniini a été la eoqtteluclte.dy Londres.

■.«■ KoiMeriii'uii'iu Itluir
St John, 22 fév L'élection «le M. T 

die îetle un peu de 
le gouvernement Blair, 
wick. 11 au tu tout «le ttu- 
pénible.

LES INTRANSIGEANTS
Plusieurs journaux servent 

à leurs lecteurs les sages paroles .h- la
.•«Hittite nous,

98 & 100 Rue Sparks.sur l'horizon pour 
Nouveau-Bruns-

Lu lendemain d’une bataille, vain.Victoria si tolérante lors de la restauration 
maie oublient «le blâmer les 

propre langue | 
mes autels que nous.

queuv ou vaincu, nous gai 
tri: manière de voir.

Le dénouement n’est pas celui que 
nous aurions voulu, mais nous nous 

Notre expérience 
parlementaire nous a depuis long 
temps appris à ne pas être étonné. 
L’étonnement est frère ai né de la 

mis notre public

W. H. MARTINcatholique,
fanatiques qui parlent n 
et s'agenouillent aux un 
Prenons «le la logique comme du ruban

existence

Remede de PiniisPa* «le complot Wuten an <’
Paris. 22 fév

attendions>
beaucoup. La légation américaine 

intérogée, a déclaré qu’il n y avait aucun 
complot fénien pour créer une agitation au 
('amnia, en faveur de l’établissement du'uc 
république iudépenilante.

Marchand-tailleur

133 RUE SPARKS 133Voici, «l'après M. Tardivel, le «lenuet

M. Turcotte a «léclaré 
le yo.tveincmeiu Meroiet
lilis 
n'a pas éclaté do rire '.

D’après nous, le comble «les combles est j 
«le voir M. Tardivel critiquer tant et ne pas 

«le couver- 
Pas militaire 1

OTTAWA

N. JL Nos prix sont raisonnables 
et lionne valeur ga antie.

naïveté et nous 
de croire qit'-ni l’une ni Vautre n'ont 
trop souvent accès à notre table de 
rédaction.

Donc, c’est fait Le dénouement 
pas un désastre, c’est une com

promission à laquelle on est arrivé 
| après dus tâtonnements qui ne pou- 
, vaient nous faire espérer mieux

Un singulier vote et qu’il faut se 
garder du lmp analyser. On s’est 
rué vers l'amendement Thompson 
comme sur la seule épave échappée 
A une Méduse et, un su serrant beau 
coup on a pu s'y placer au nombre 
du 1 TJ. Un non moins singulier 
assemblage : il y a là sur ce radeau 
«l’occasion des types de toutes cou
leurs et du tous climats. Puisse 
tout ce monde arrivé a bon port 
sans tirer à courte paille pour dési 
giiér qui 
premier

‘McCarthy. Faisons des vœux pour 
que l’atterrissementse fasse avant le 
retour de la mesure si tièdement re
poussée.

M. McCarthy a eu plus de parti
sans qu’on ne s’y attendait. Consé
quence nécessaire du mêli-mèlo et 
des tergiversations.

Quant à nous, nous constatons 
arec plaisir que notre manière de 
voir «à eu l'approbation de neuf dépu
tés, des intransigeants qui ont ou
blié les partis puuni’aceepter qu’une 
solution radicale. Ils avaient le 
tort d'etre prophètes parmi des pro
ches. Ils forment lu Noble Nine qui 
vaut bien le Nubie Thirteen puisa 
ceux qui le composent ont travaillé, 
non à une œuvre de désagrégation, 
mais au maintient pur ut simple d'un 
staluquo irréprochable. Ils sont res
tés froids et 
tant d’autres s’affolaient et frapp 
les murs de la tête et des pieds

rappellaient 
le sentier suivi par nos ancêtres en 
pareille crise.

Pas de concessions dangereuses et 
surtout pas do compromis veil fs de 
garanties. Car après tout à quoi va 
servir le renvoi d’un bill destiné à 
revenir quand ce renvoi est le prix 
de concessions qu’il faudra faire plus 
larges, plus humiliantes l’an pro
chain ou plus tard /

Pour clore brusquement nous fé* 
boitons avecfiÏÆluui MM. Amyot
Bourrassa, Beausolei 
Couturé,Doyon, Gautkilg 
Neveyx, Pr*font#,l# de

* C-lL-Jj*__>aP-

POOR les !1E-

Wcvnipos» «le 
« lis «leuxplus pur «laits A iirepiw «le bel**ou«i

Albany, N. Y., 22 fév.—Le projet «le loi 
voté récemment par le sénat atin «le per
mettre la vente «les vins et «les liqueurs «buts

il v a .1. Marque «le C.iiiiiii <-r<-«‘
Kt la chambre

.0Onguent MUS
Pour les- hémorroïdes internes ou externes. 
La gué :s n u » manque jamais de se p:o- 
luire après quelques applications.

SUPr 0X1 TOI R « Ie 1X l’BM'our
hèmorroï.les av c écoulement interne de 

Remède et préventif î.ûrs.

les bals jusqu’à trois heures «lu matin a été 
r la chambre des représentantsopérer un tout petit mouvement 

sion par la gauche 
Zouave en théorie seulement

repousse pa
ni voix contre 50

<'t»!»lnre «Tins assawsln

Reading l’e., 22 fév.—Un nommé Henry 
Lebo activement recherché depuis plusieurs 
semaines pour avoir assassiné sa femme a 
été surpris par les détectives dans une fer 
me située à dix milles environ de cette ville. 
Se voyant pris, Lelxi a essayé «le se tuer en 
se tirant,un coup de revolver dans la tète, et 
s'est très grièvement blessé, 

lin «-a» «îe rengt
Montréal, 22 fév — Une plainte a été fai

te hier soirjau poste de police central, par 
l’épouse d un’iiomn-é Patrick Redmond, mé
canicien, «lemenrant dans 
t isscs louées comme bureaux sur la rue St 
Sacrement, contre son époux. Le malheu 
roux est fou à lier. Les constables Sétiéeal 
Be auger, se sont rendus à l’endroit iniiiqué 
et ont pris soin du malheureux qui était de
venu très violent et dangereux pour les au" 
très membres île la famille.

L’infortuné soullre de réligimnanie.
Il est actuellement sous les soins d 

médecin qui décidera si on sera oblige «le 
l’interner à la Longue Pointe

Lion d’Or!
à propos «lu bill II «H :

t ' ‘ de
De Y Electeur 
“ La chose est bien simple >i vous 

programme «I enseigne men 
longueur, d’imp «rtauce un-gales en < 
raison avec le nôtre, simplifie/ le, 
cissez le à l'égal «lu n 

Le confrère a

1rs principaux inirré'ieota de ce r«- 
sl la gomme iure du Pin blanc du

Un df
mède e:

vez votre

raccour-

uii million le fois rai Mis en boites séparées.

prendre part à la poll
en dirions long et dit dur, là

•Si nous avions a 
inique nous Nous souhaitons 

a tous nos clients 
les compliments de 
la no velle année 
et eu mente temps 
désirons l'aire sa
voir au public que 
nous a endroits pen
dant trente jours au 
prix contant notre 
immense stock de 
Marchandises d’E- 
tape.

Achetez mainte
nant.

dévoré le 
Laurier, Macdonald ou — PREPARE PAH —

Citons la l>n/«' : 
Dans suit discours, M Finns Medical Cn„unifiera «lit

bien peu «le personnes, «tans la province 
Quéliec,désirent voirie Canadu train 
venir un jour, à l’heure tixvc pat 
dence.un pays tout àfait autoi 
ne désire pas cela, dit il. 
il ? Dans son fameux disci 
il nous a «lit que la Confédération n est 
le dernier mot de notre existence liât i<ai 
que nous devons faire p'it» tard un “ pas en 
avant. ’ Mais si ce “ pas et. avant " n'est 
jws vers l’aulonontie plus complète du (V 
na«la français, «laits quelle «lirection le le 
rons-noits ? Sera-ce vers la centralisatio 
Ottawa, a Washingtoi 
Laurier voudrait-il h 
ment quelles sont

•de des grandes lui

Prorila l’r«

Mors que 
s «le To

Otbiwa, Ontario.

n, ou ù Luit dre 
nous «lire 

aspirations pour I 
elle question «le l'ave- 

national, il y a quelqu'un «l'isolé panni 
les Canadiens français, c'est M. Laurier lui 
même.

msBelle litmllle

Quéliec, 22 fév — Evidemment la mardi 
gras a été cette année pour plusieurs un 
jour «le surprise. Vers 
homme frisant la quarantaine est allé faire 
une visite dans une maison de «léuauvhe «le 
la rue Richmond. Eu entrant là, il se trou
va face à face avec son propre tils, un gars 
de dix sept à dix-huit ans. On comprend 
la mine passablement contite des deux indi 
vidue à cette rencontre inattendue. Après 
être revenus tous deux du premier moment 
de surprise, le pi re et le ‘fils se sont mis à se 
diae des injures : finalement le pire, pris 
prolwblement d’un zèle, sortit son fils bruta
lement de la maison.

C’est bien le cas de dire : “ Tel itère, tel

heures, uuK now l ton s'éclaircit. Q('e 
n’est pas le gouvernement Mercier qui est 
coupable, mais le curé Bachaml qui|a oublié 
de remettre les 300.00 à qui «le «Iroit 
mettre tin à ce regrettable incident 1 éveque 
de St-Hyacinthe a écrit une lettre «lotit voi
ci tm extrait :

"Je crois que M. Bachand éta«t animé 
des meilleures intentions en retardant «l’en
voyer à destination l'argent qu’il a demandé 
et qu’il a reçu pour les écoles de sa paroisse. 
Quelle que puisse avoir été 
malheureux retard sera réglée par les me
sures canoniques qui sont à ma disposition.

“Afin d’éviter à l’avenir tout semblable 
•nnui, je prie votre gouvernement «lerefuser 
de prendre en considération toute demande 
de secoure qui pourrait lei être faite par les 
prêtres de ce diocèse e». qui ne serait pas 
Sanctionnée jtar l'Ordinaire

L’affaire «1e

Pour toutes sortes d'ouvrages
'BIT GROS'

pendant que

trouver une issue ils su

R. M. MeMorran Qualité garantie et prix Satisfai-

508 et 510 Rue SUSSEX
V. S Pour argent comptant seulement

Corrppondance sollicitée
intention, ce

WM. HOWE.fils !

M. LE DR. MCLAREN,
.Bf-Iieelu llom*opnihe

53 Htr® ALBBBT OTTA'W -A.

Guérit le « huii'.atisme.et autre* malailiw 
aari>niqi.*i

’"n drame de lajaleiiwle

Hardman. Oré.,22 fév—Un nommé Wake 
né par sou frère Zeb, 

ne des circonstances particulièrement «lra- 
WaKéf qttl était oéliliataire. win

xltickens a été Fabricant de blanc de ploiqb et peinture* 
en Couleur.

Béaider

i

LACIBTES iPROFES-: «SHfLLES

Belcourt.MacCrake & luli.'m
Avocats, Procureur». Notaire*, «A _

ONTARIO ET dUEBEn
OTTAWA

LA VENTE
LA VENTE

LA VENTE

John J. MacCrakeuN. A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

ST0(CHEZ LAROSE & Cie.
CHEZ LAROSE A Cie.

CHEZ LAROSE A Cie.
J, W. W. WARD,

AVOCAT ETC
— BVHlAU -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otur IAU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT LUSSIER &ROUTHIF.R,

t
A vocal*, Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont. V
Argent àprêter avec avantage spécitl * _____ J

trunteur.
*1. J.MOUTHIER

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU’AU JOUR DE L’AN

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
A. E. LUSSIER, B. A.

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

Irocat Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

&LAROSE i «
CIE,

101 RUE RIDEAU 101
Coin des Knew Kldeau e* Sne*e*

OTTAWA, Osr Les‘ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & VYYLD
AVOCATS SOLLICITEUR-», NOTAIT ES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 0

OTTAWA*

P K KH DK L’HOTKL KVHHKLL 
MAKTi.N O'Gaka, (,). C. D B. Mai Tavish Wm.Wvi RendiHotel - Riendeau Walker, HCllHII A olanckei

AVOCA Ta
é*, Nollâcâienrw, tnfut» Phi 

taire*. Notaire*, etc, etc.

Te.tu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL rlemeiH

Cet hAtei offre au public voyageur tout le 
confort désirable. La table est toujours abon
damment servie «les prémisses cle la saison, 
pi épurée parties cui'lniers français de premier 
ordre. Repas A loute heure.

On trouvera i-onatamme t A cet établisse
ment de première class -, des vin*, et liqueurs 
cigares de choix. JOSEPH BEINDr.AU,

Propriétaire-

No. 34| ltue Elgin, Otfcaw

Vit(■N Vr.CS Dü RUSSKLL)

W.H.Walker. D.L.McLean. C.A.B.ancue. 1
GKO. McLAURIN, L.u.H

AVOUAT, K TC,

Bureau : 19 rue Elgin, otta w»
I

- FAITES FAIKB VOS 49 51PHOTOGRAPHIES J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

r la Cour Suprême, le Parlemen' 
le# Départements Publics.

Seottl*h Ontario Chamber*, Ottawa. «.

----- EN-------
Agent ponCOSTUMES D’HIVER

e I **

Scènes appropriées. Tout 
de première classe.

AU STUDIO DE

m iSi828i2.ïaÂE^îiSs;ai:8î£sr >

!1AYLOH McVErlY

4VIRAT, aULUCITïIK. üïC I

PITTflWAY & JARVIS — BUREAU : —
Neottlwli Ontario Chamber*. Ottawa, \

l
117 RUE SPARKS La demande 

de 30 cts a ét^ 
nous avons cru 
de notre clien' 
ter une plus g 
que d’habitudi 
maintenant ai 
l’avons trouvé 
à celui que not 
ravant, de soi 
mande augmen 
3U centsJa livr

STtWART, CHRYSLER & SllDfRtlTéléphone 361
AVOCATS, SOLLICITEURS

Agents pour la Cour Supreme et le Parlemei t iGEORGE COX Chmübres Unioü, 14 m Mekulfe, Utlaw'i, Uni 1LITHOGRAPHE, GRAVEUR,-
1CL1CHEUR ci MEDAILLEUR

h.VKI K .nKTl'ALFK
• rr v -v v,

McLiod Stkwa F. 11 GhryslefJRJ
GotlFRKY

VAL1AI 9t COût
A vocale. Solliciteur*, Etc.;

BLOC EU AN, RUE SPARE 8
vis-à-vis l’Hôtel Ru sell.

.11'LIEN Ar CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

i

Bradley «t Snow si.
AVOC i®5SiS,0g'oS5lS? 00,1 KB. A. Bkadlky. a x. SNOW

privilège de

Tons les ouvragée sont exécutés sous 
notre «lirection.

Les ordres sont remplis avec prompt!

JULIEN à CIE,
466 me Sussex

STROUD «
I Argent A prêter a 6 p. . 
| rembourser en aucun temps 109 rne Hidean «

GIJNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

AGKNTe Pour la Couii SuPHÉJtg 
DEPARTEMENTSCHARftOJS 1

IBureau : 25 nie Ms eo face île i’Hoiel Hesse! ri
A FOURNAISE, '• Ege,” “Nut,” - Stove.”

est le meilleur charbon mou Américain 
Charbon Extra fi u et doublement tamiser, 

ve ant d- s mines «le Newcastle. t
Arthur W. Uuuury. F. C. Powell.

VF. F. LEMIEUX
GEO. F. THOMPSON Avocat, Sol .icitenr, etc, Agent pou 

Suprême, le Pari - ment et les D 
mente ublics

Bureau : 74$ Rue S, arks, Ottawa

MO IV
Pour 1 

sagace <1 
dans un 
ment vai 
tements d 
Depuis 
jtetite 
d’enfants 
la plus gr 
«le dame, 
prêt pom 
Cette vei 
vente < 
naire, est I 
le but 
rager les ; 
hâtifs poi 
temps et o 
véritable 
en allant 
sin palait 
ment pei 
nouvelf.

27, rne Nparks.

J. T. JULIENN. LANDRY 273 hUE tiT PATRICE

VITP 1ER, PEINTRE
UKUOltATI.UH,

IIPISiltH IT ijUNCHIS'iEt'P.

Plombier Suuitaire

riMiit larmsatbz.
Et à Eau Chaude, Etc.

Tout ouvrage exéi'nté av-o soin et pro«u^
12# Kl E Kl DPI AU. i-TTAWA

t-RlX MODERES Muie LhTUli, 43ô rueWi llingi j
ilt- des cutsets lit s 

l et ai *.vce ge -res. 
er.iiiné sur conuiuui t

Age ice pour la ve
Star Yatiai

ï# 6-5»
% . Htue une i* . . _
M" '‘-ysrcLlNiS VZVOITURES DE PLACE

o;;r,

ortiment. omplet d’articles de mou» 
bas ptix, 310 rue Wellington, Otlnwi

Dll PREMIERE CLASSE.

„à irès
Commun Ica Ion téléphonique en tout teroue 
i'i#, rue Salut-Patries, Oltswt -

8-8 7
uUHiN KtLHHltiA.M

PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialement recommandé pour le posag 

•les appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAW X

f-USTAVE RP.AR
A Suivre

!I'A Vendre a bon Marché
Portes et chassis, bois préiwê, moulures, 

vures peintis, huiles, peir.tme», cuir et 
rournitures de chaussures chez

R
38 rue Besset er, ptèa «lu bassin du Canal

J. STJKWAKT
Arpent ur provincial et mg 

bureau audesaus d la phar 
Carthy, 284 rue WKLL1N3T(

enteur 
rmacie 
JN, Ottawa

«2

WALKER McLKAN & 8UI.Z"
Pr«H-omir*, Agent, ,

b«lret. Notaire*. Kte.. Kl*.

No. 34*. ROB ELGIN, OTTAW a 
(Devant le Russel...

HulllellenCH AN. DESJARDINS
March nd à commission, agent géné

ral (Tatsurance sur le feuy la vie 
et contre les accidents J. S. JUDE ROUTHIEB, B. A. Se,

Si ARCHITECTE ET INCENIEUR CIVIL 
22 Rue Metcalfe, Ottawa.

COMPAGNIES UK PREMIERE CLAStiai

318 RUE W
Mm Mois au-dela de $100 000 000 Une le* «lamen 

«le» toiigain- 
a bonne 

f «ment 1 
«te m

i

iI B PROFEtitiEUR GAGNON donnr 1* 
Li santé an moyen d'un REMEDE SA U- 

V AGB et d’une découverte importante r-our
la guérison de ia Cathaire. Tout le mon-le 
sait qu'il n’y a pas n -e seu e maladie d*ne 
le monde sa-s qu’il y ait une racine ou uu« 
hrrbe pour agnrr.r. Pbomssbpb Gaosc* 
289 me f>* housie

BUREAU ; 107 jRUE SPARKS
S. Martinmême porte que le Dr, C. 

Dentiste

LES:!*: ILLEURo 
OU LITES.DErCHÂBBOS T. «T. SEATON

Her léger et Bl|e*tler
Marchand d* Montres d’Or et d’Argent, FVq 
dales, Anneaux et Bijoux de toutes sorte

Tous lee ouvrages sont garanti»

fl Succe^oeur de J. 
(1 Brvwn-* è Cie 
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tttxsrAKUà
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I LA VENTE INCOMPARABLE NOUS VOUS SOUHAITONS PETITE GAZETTE
- - - - xjnsr- - - -

HEUREUX NOEL
--------ET---------

Une Bonne et Heureuse Annee

S iNUFLLES polis), Mills (Bolhwelli, Mitchell, Moffat, 
Moncrieff, Moutplaisir, Parley, Pope, Por
ter, Prior, Purcell, Putnam, Rinfret, Rio- 
pel, Robillard, Roome, Ross, Rykert, 
Stwrth, Shanly, Skinner, Small, Smith iSir 
Donald), Smith (Ontario), Sproale, Steven
son, Taylor. Temple, Therien, Thompson 
(Sir John), Trow, Tupper, Tureot, Varia»»*, 
Wallace, Ward, White (Cardwell), Wihnct, 
Wilseu (Argcnteuil), Wood ( Brock ville). 
Wood (Westmoreland). 149.

Contre.— MM. Amyot,

■
8 & Inli.’in
in, Notaire*,

:T dUBBEn
LWA

John J. MacCrakeu 
enderson.

N DKMANDK un m.utrvou un matt 
"t'ouïe pour le village tie Xosbon 

l.'anplioant devra tUre muni d'uu vert 
de deuxième ou de troisième classe 

ario et être oa|whle d'enseigner le 
et l'anglais. Mentionne,■ le prix

Adressez à Thos. 0. Gagnon,

0 -

JD TJ

honsing. OntSTOCK DE H. H. PIGEON
EST-COMMENCEE

. WARD,

.T ETC
AN DKMANDK 
U française, trouve! 
want A Mme (War

l’ne fille eana.lienno 
de l'emploi en satires- 
■Donell, No. 22 rueArmstrong, 

Bain (Wentworth), Barron, Beausoleil, Bell, 
Bourassa, Charlton, Couture BROWN, EDMONDSON & Oie.,» CHAMBERS Olur
Denison, Doyon, Bills, Gauthier. Geoffriou, 
Oillmor, Haie, Innés, l*auderkin, Lang* 
Livingston, Mavnoual.l (Huron), McCarthy 
McMillan (Huron), McMullen, McNeil. 
Mtilock, Neveux, O'Brien, Paterson (Brant1 
Perry, Platt, Prefoutainv,
Rowaml, Ste. Marie, Sc river 
Somerville, Sutherland, Tyrwhitt, Waldie» 
Watson, Weldon (Albert), Wclltm <.St.John) 
Welsh, White (Renfrewi,
Wilson (Lennox), Vo 50

i AN DKMANDK un jeune garçon pour itor- U terlv Ciu/1., Ut;,te.Te S title. SV 
dresser A oe bureau.61 RTJE ZRUDZED-A-TX-ROUTHIER,

t
otalre, ele.
> Rue Sussex
lean, Ottawa, Ont.!
! avantage spécula J

— IV». J. KOUTHIER

^*iuuu...»..............- ■ Mil VKL II(ITK.I. â VKNDRK -Un piano neuf s< 
“ mauufaeture Heinixt 
les, s'adresser au

>ns faoi-tvès grand nombre de (wt- 
sonnes s enrôlaient dan* cette confrérie.

Dimanche prochain à la messe de dix 
heures, un sermon de circonstance, national 

do la

U'vmonic, nnn. t on 
t ilu Cnna.ia

M (1. Grattoir, si avattlagcus 
du public voy ageur et des citoyens d'( 
eu geiti'ial, vient de faire île* amélioi 

râbles à son

ment connu 
Iltawtt

I hôtel sur la rue 
le nom île R ki»

dans la, pallie centrale 
Ile, et confortablement

Roi au t son b itmn

ACHETEURS ABONDENT AN DKMANDK Un 
U porter U ( '.I 
drosser au Bui

Â VKNDRK Un lion engin de si 
™ de S cheveaux xa|Hiui et um

i jeune garçon pour 
Bwh' st •rvtUo. S'a-

•fois connuOak! X

Cet hôtel est» 
ville, bien ehau

■
le» voyageurs de coi

et religieux sera prêche à l’occasion 
bénédiction d'une magnifique statue de StW ilsou ( Elgin),

AN, LL.B.,
: L. A. Olivier)

de la 
metil

Juin-Baptiste, don généreux fait é l'église ! 
istijim jtaioissien.

L# Rvvil Père Cine de celte paroisse, ut 
informe que dimanche prochain à Thvures et 
[tendant tous les dimanches du Cari- 
à la meme heure, une suite de conférences

Quatorze membres étaient abs.-nt» :
Sir Adojphe Caron, Sir Richard Cart

wright, J8ir Adams Archibald, MM. Burns, 
Baird; Boyle, Chisholm. Fisher, (iodbout. 
Hall. Lavergoe, Mackenzie (Hon. Alex.,) 
Patterson (Essex,) Tisdale.

des pensionnaire» i 
minerve. imde-maln 

an bureau tin
t < lièremtablcs $1,(10 paiLtir, Notaire, Etc.

KAU—
Ideau el Snwaes

OTTAWA, 0>r

immiiimn s prix 
sci.let dv 8 chevauxhôtes tempi 

ht semaine on an 
it beaucoup plus has. 
mantle.

tie tie l'hôtel est fournie des
liqueur» tin il y a sur le mai 
de billartl et tie pool est lié

:,;t'

ant pinr les 
if pension à 
m proportii

'-,s 1"">*

( )n lus 
La ILes marchandises se sacrifient AVI» A VX M KI 

/x de Mme Wii 
être employé tpi 
dents. ■ H^àfmUc

t K.S—Le "Sirop 
•slow ' il-trail 

AU t les e'iliillld foi 
ce Immédiat,mu

de VUsera donnée par un ties professe 
niversité.

Des siégea gratuits seront mis à In dispo
sition ties personnes étrangères à la paroisse 
qui voudraient y assister. Tous les samedis 
soir nous annoncerons le sujet de la confé
rence du lendemain.

U aimant

frances de ces pauvres neliU, produisant 
sommeil naturel, paisible, eu faisant tiispv 
rattre la douleur, et les aunes chérubins 
e'évell ent aussi *' Imillanu et Irais uu1 
bouton de rose.*' t> sirop cal irAs-agréable 
au goût II apaise l'enfant, amollit ses gen 
cives, enlève toute douleur, fait disparaîtra 
les su ii II ranees intestinales un réglant la di
gestion, cl esl le meilleur i mole continu 
contre la iiarrhôe, «oit qu'elle provienne tic 
la dentition ou d'au tics causes Viugt-c.inr 
sent» la bouteille. Ayez conilauotf et d>*- 
mandes le " Sirop calmant de Mme Wins- 
'ow ” et ne prates

•ilTER le
il «aile
liugec.
etNOTES COMMERCIALESlVISH & WYLD

Jhd, NOT AIE ES.

irk Ottawa, 0
TKL KDHSKLL
B. Mai Tavish Wm.Wvi.

in â tilanchel
v a Ta

iila Partemen

Lt

employés est

géant», 
raitil ta■iiiiimimiii^^—J|- lllliniiiiiiiii. •t .1

La légalité île l'habitude île faire payer 
dix cents eu plu» à tout voyageur tpti 
gligé d’acheter 
dans un train, vient d'etre reconnue par la 
Cour Supérieiieo de la Pennsylvanie, dans 
une tlécisiou en faveur de la Compagnie du 
chemin defer Pennsylvanie.

P

Rendez - Vous a Bonne Heure billet avant tie monte; Dimanche prochain, le sujet «vi a Dieu i.v <i< bai 
dans la création.

l.e jury d’onquéteau sujet tic la mort 
du jeune Sauvé a rendu un verdict di 
“mort par accident. '* Le jury recommande j Vl,nl 
«pi’on use île plu» do prudence dans la,hui j < i- . til 
nistration des glissatlv» el uu'tm on refuse '' 
l'entrée

In la iianr l'rmivitl**'
a attiré, hier après miill et 
lier» de spuctatv.tira a la ch 
mimes «pii était bottd 

a rappelait
au troquer, 

pie l'on voit «ou- 
au magasin de Brown, Ktlmtnidsoii et 

Rideau, cm l'tm vend nu prix 
$«0.000 'niant de cliaussnros

à mine "

La
cellechiez; Minime autre urécara-Depuis le je où le premier puits fût pet 

cé en Amérique jusqu’à aujourd’hui, la va
leur de l’huile exportée par les Etats-Unie a 
atteint l'énorme chiffre tie £200,090*000. La 
Russie et la Turquie ont tiré de grands pro
fits de eette industrie. Batouni,

" vn'm!" "',1Slgin, Ofcfcaw funds tic hnnipicrnutiPigeon Pigeon & Cie.,
49 51 Rue Rideau

I "lia usstirc» tic sd pour $1.2."» A. B. MACDONALDü RC SHELL)
Lean. C.A.B.ancne. 1 -Demain à quatre heures de l’ap 

une assemblée ties dames et messie 
tectenrs lies orphelins aura lieu, pour la 
rctltlition finale tics comptes «lu dernier lia 
zar, et pour prove 1er k l'élection des ofli 
ciers pour l’année courante.

—C'est au numéro ISO

di,
LK CKI.MtliK gNl'ANTKVK I 

HASII.IqlK,pro NOUVEAU ST LAWRENUE HALL
COIN DES RUES RIDEAU t NICHOLAS

JR1N, L.L.B miséra
ble petite ville de Turquie, est devenu en 
peu d’années un centre commercial très 
prospère, exportant dans l'Inde seulement, 
l’an dernier, 17,000,000 île gallons de pé
trole, dont un million est allé à Burmah.

I N ente ù commission, nie 
maison, propriétés immobili,.

Satisfaction garanti,mIhiin tous h-s 
Scs 30 années il cxpvi ienve le place 

tête tics courtiers t|e la ville.
Ui plue grande eonliiluiiee observée 

toutes transactions.

T, Etc.
Elgin, Ottawa

à la$1.00 par jourESHER Queen, et non 
pas 1811, que pensionnent M. cl Mile OscarOTTAWAioileur, Etc.

irême. le Pari 
ints Publics.
amber*, Ollawn. «>

Halle -I" B llard, tSalon «te tlarblerjnt Ile», Adresse, Bureau 47 rue Rideau.
Domicile 'Jô:i mu Nicholas."Le marchand doit bien cou naître ses

tes et savoir par lui même, à chaque moment MM. Dupuis et Xolin ont fait 
de leurs biens, hier, à J. D, Chartraud, tie 
Montréal.

'I"'
sa véritable situation financière, et {siur un 
point si imjioi tant, il ne doit pas se tier à 
îles informations d’

Salle à Dtnv.. .‘••ruieus".CHAMBRE DES COMMUNES de M. McCarthy a soulevé une question 
grosse de conséquences pour l'avenir, et Von 
a eu le regrettable spectacle des repiésen- 
tants Canadiens-Français isolés dans leur 
vole en faveur de l'amendement Beausoleil.

En face de ce résultat, il accepte comme 
compromis l'amendement Thompson.

M. DUPONT dit que le bill McCarthy est 
une mesure injuste. Les Canadiens français 
ont fourni leur part dans l’achat du N.-O 
et dans la construction du ch miiu de fer du 
Pacifique ; ils ont donc les mêmes droits 
que leur compatriotes anglais à aller coloni- 

territoires, mais ils ne seront pas 
tentés de le faire ti on leur enlève le droit 
de parler leur langue. M. Dupont finit en 
disant qu'il acceptera l’amendement Thomp
son parce qu'il ne voit aucune possibilité 
d’obtenir davantage tn ce moment.

MM. 8CRIVER et PATTERSON (de
Brant) déclarent qu’ils voteront contre le 
s'ius-amemlement Thompson parce qu’ils 
désirent voter pour l'amendement Davin.

M. LAURIER dit que l’amendement 
Thompson sanctionne un principe qu'il a 
toujours favorisé : celui de l’aiitoneniie des 
provinces. Il constate avec plaisir en nié 
temps que le gouvernement est obligé par 
la force des circonstances, à approuver ce 
principe qu'il a combattu dans le passé. 11 
dit que si M. McCarthy, au lieu d'avoir 
inscrit dans le préambule de son bill le 
principe que l'unité de langage est dans 
l'intérêt de tout le Canada, il avait limité 
sa déclaration aux Territoires du X-O., les 
débats auraient été dix fois plus courts, car

MAISONS A VENDRE Sur 
mixing, Duly, Ste war), lliii.tltire; 'aller,
Nicholas College Avenue, l.isgur, mper,
( ‘mills' land, Wilbr.sl, Neville, Alive, Ann, 

Igin, Florence, Church, 8 Patriot!, Mur
ray, Cohourg. Yoi!., (leorgc, Kid<

S'adresser it A. IS. Macdonald
Rideau

yvocat, Cours Fédérale» 
ie Weillngton.Ottaw5. A la emir de police, ce matin, William 

Sheperd, a dû payer $3 pour’ s'éi.rc énivi . 
hier. Joseph Pollock, pour avoir volé deux 
poulets ù Thomas Kelinrf, fera une semaine 
île prise». N. Helmcr acc 
acquitté.

11 de 30 joiieh chambres d coucher.! aussi porter toute son attention 
stock et

ueveuix
itiTïta, sic

sur son 
L’homme qui es1 

engagé tlans les affaires et qui en laisse In 
responsabilité aux autres, ne 
souvent la moitié de ce qui se fait 
nom, ne doit espérer aucun srvcès.

iOttawa 21 Fév 1890 
L* bill McCarthy

M. AMYOT critique le hill McCarthy et 
dit qu’il est trop tard aujourd'hui pour vou
loir changer les bases île la Confédération. 
Lorsque les autres provinces ont consenti à 
s'allier'à la Province «le Québec, elles sa
vaient que cette province était française, et 
qu’elle parlait le français. Elles savaient 
aussi que la constitution stipule expressé
ment que la langue française sera admise 
comme langue oflicielle, sur le même pied 
que la langue anglaise. Aujourd’hui que 
cette état de choses existe on ne peut pas 
demander la disparsition de la langue ou de 
la race française. Les amendements au bill 
contiennent des principes dangereux. Une 
fois la porte ouverte aux changements dans 
la constitution îles provinces, on ne sait pas 
quand les fanatiques permettront qu'on la 
ferme. Ap. è t avoir obtenu, cette année, une 
partie de ce qu’ils demandaient, ils revien
dront l'année prochaine demander la sup
pression totale de la langue française dans le 
N. O., el plus tard dans d autres provinces. 
Mais cette langue que les fanatiques veu
lent supprimer est la meilleure harrièraque 
l’on puisse opposer à l'annexion du pays 
Etats-Unis.

Que la province de Québec disparaisse, et 
le dernier obstacle à l’annexion n’existe 
plus. M. Amyot finit en faisant an appel 
en faveur de la paix et de l’harmonie entre 
les diffiérentes races du pays.

M. CHARLTON dit que la suppression 
île la langue française doit maintenant arri
ver fatalement, quelque choix que la cham
bre fasse entre le bill McCarthy, l’amende
ment Davin ou l’amendement Thompson. 
Ces trois résolutions consacrent, bien qu'à 
des degrés différents,, la suppression de la 
langue française du N. O.

M. HOLTON parlant au nom de la mi
norité protestante de la province de Québec, 
dit que cette minorité n'a que se louer de la 
manière dont elle est traitée dans la pro- 

de Québec. Il demande aux partisans 
des Equal-Rights de vouloir bien se mêler 
de leurs affaires et de ne pas venir soulever 

question grosse de tempêtes entre deux 
races qui dans la province de Québec savent 
vivre dans la meilleure harmonie.

M. LARIVIÈRE dit que le bill McCar
thy attaque des droits concédés aux Terri
toires et à la province du Manitoba. Ce 
bill viole la foi jurée aux habitants de ces 
territoires.
l’intolérance de la majorité anglaise du Ma
nitoba qui,maigrîmes promesseslés plus solen- 
nellesgdonnées à la députation française lors
que celle-ci consentit à abolir la chambre 
haute du Manitoba, vote aujourd’hui unani
mement l’abolition de la langue française et 
est en train de voter l’abolition des écoles

IJ Une un lié" piineipa'o et deux »•sa valeurt 1l
tl'ossaiii a étéliant pas

l

Eclairé par la itimnvu Electrique in- an-n»inbers. OU»* h.
la demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dams l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
3U cents la livre, ou 5 lbs pour

VKNDRK 
Aheu, Ville < 'entrait 

lui mm lo poste
A Deux liage» 

a II) » liiiiiles duM i GuDfflt) Omission involonla're
On a dû constater une grave 

dans notre compte rendu de la si 
l’Institut. Le feuillet 11 delà copie ad hm a

tour d’épreuve n'a pu constater I’ornhwimr 
Voici le feuillet perdu ;
Tous connaissent le curé de la Gatim 

le Rév. M. Champagne. Il cultive la mu 
sique avec passion et 
lennité rcligie
parle liant ton du programme musical <ju

Rév. M. Champagne était donc îles n

lui ont valu le rappel 
Schubert.

Il possède une voix vibrante qui 
d'un octave à 1 autrr 
notes basses-sont remarquablement justes et j 
larges. Ajoutons à cela une nu l bode im 
prochahie et de l’expression à volonté.

Ily avait aussi dans l’auditoire quelque- 
représentants du clergé local ; Le T. R. M.
R mthier, V. (i., le R. 1*. limit hier et lt 
Rév. M. Beausoleil.

Les expéditions île fruits en Californie 
par voie de terre ont été, pendant le 
de décembre <le 3,573,200 livres, contre 
4,005,3000 en 1888 et 5,972,3000 en 18.87- 
("est une grande diminution 
les expédition* de fruits se sont 
145,975,300 livres, contre 124,927,600 en 
1888 et 125,984,400 en 1887.

La croyance que la fumée du charbon mou 
peut avoir une salutaire influe 
santé publique gagne du terrain 
que le souffre contenu dan» le vli vrbo 
vient, quand il est brûlé un gaz sulphureux, 
bien connu comme désinfectant 
par la créosote et 
atmosphère chargé d'acide carbonique doit 
être plus débarrassé îles germes de maladie 
qu’un air plus pur.

Bl.OO PAR JOURLLICITEURti 
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No 21 Rue York, près de la rue Sussex
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10# rne Rtdean et 173 rue Sparks I
L

POWELL
47 rue Rideau

NOUVELLES LOCALESciteura, Etc.
Jli Sl'PnKtlh ST LS» CAP. WILLIAM McCAFFREY A Bdii s p

reniix, Peinturi-h, l'm 
plètc, aussi une salle ,

N DRE. I). table11 - de Ifillarda, 
il, eluiisti*, Ru
de billards coin

table d,
•r, rue Queen)rb te à i’M Russe! -—Mlle Bertha Wright se propose d'ouvrir 

mission évangélique à Jane ville la se
maine prochaine.

M. W. P. Lett, greffier «le la cité, a 
donné hier soir, (levant le club «le* uatura 
listes une conférence tri-s intéressante sur le 
loup de l’Amérique du Nord.

I.n b s prl* «les iiiiirrlm 
p-rl«i lYn. ehoiiac eionne

S’adresser ù A. I

t
Miit'tlonabl, 

K.ncunteiir et agent il’immcubles.
47 rue Ritleuii

F. C. Powell. B l!iM1ÜDX
, Agent pour la < ou 
;nt et les Départ' 
ublics
S.arks, Ottawa

I^e service anniversaire -le Madame Ma- 
sera-ehan 

s. Les
respei'tueusement pries

les députée de la province de Québec* n’y 
auraient pas vu

regrette de se séparer de son ami

thias Déry, née Elizalsitli F«i 
té à la Basilique

ligne d'affaire» :t ('om.nisi 
dessus désigné.

Une prompte attention^'sera accordée à 
toutes aflaires à moi confiée»

uiiMOMENT
Pour l’acheteur 

sagace <le choisir 
dans un assorti
ment varie de vê
tements de dessous. 
Depuis la plus 
petite 
d’enfants 
la plus grande robe 
de dame, tout est 
prêt pour l’usage.

^ Cette vente, cette 
vente extraordi
naire, est faite dans 
le but d’encou
rager les acheteurs 
hâtifs pour le prin
temps et on aura de 
véritable bargains 
en allant au maga
sin palais fraîche
ment peine et re
nouvelé.

ÂVLS. Ni vous avt-z qui |(|ii'o!,ji t 
ri pom argent eonq.huil ou a éi luing-> 
sez votre adicMHti chez A. B. Mu-alonald

a vemlipMardi, à 7provocation n alheu 
M. Laurier termine en lisant qu’il 

le député

à l’endroit ci-parents et amis 
d'y assister.

Itidc17
de Berliner sur cette question A rim- 

ul toutes le*
devoir dans les circonstances, 

de voter pour l’amendement' Thompson.
M. IVES ‘lit qu’il a appuyé l'amende

ment Beausoleil parcequil ne roulait pas la 
suppression de la langue française 
aujourd'hui que la question est posée entre 
1 amendement Davin et l'amendement 
Thompson, il votera naturellement pour 
celui qui laisse le plus d'avantage aux 
Canadien s-français.

Salle St JosephLIE.N Quand vous allez a Montreal 
rendez vous a l'hotel Richelieu, 
le seul hotel de premiere classe

Produits de toutes Espoces, Fruits dans le centre de la ville tenu 
J sur le plan Européen et Améri

cain. J. B. Durocher, Proprie-

fatriue

PS1NTE3
TA. UK,
LAN CH ISS EU P.

—Le détective Webl» a sommé M. F. Ros" 
c<e, de comparaître lundi devant le magie* 
trat de police sous ai.-cusation île pratiquer 
la médecine sans permis.

I.e« “h»' pris " di-i 
l'Impt-rlHl Wnreheuse 
le* «lame*.

RUE YORK! ETO-, ETC.
m*rrh*iidix«**t A 

«’loimem loule* Dimanche, le 23 courant, suite du 
cours de lecture aux membres de 
l’Union St «Joseph d’Ottawa, au 
profit de l’Orphelinat St Joseph.

Capt. W. IV|cCAFFREY.bv-c soin et pro'u^
le ACHETEZchemise

jusqu’à
—Une députation composée de MM.R H. 

Popo, H. Moutplaisir, Simon Cimou et une 
quinzaine d’autres ont jirésento, hier soir, 

ministre des douâmes,une pétition signée 
par 63 députésdemandant une augmentation 
des droits sur le lard et le boeuf importes île» 
Etats-Unis, Le ministre des douanes a dit 
qu'il soumettrait la question au cabinet.

Le* “ h** pris «le» in irrh*«ltt!•«•* A 
I'lmm-rlHl Warehouse f-ionnenl route* 
le* «Saute*.

Il parait que Mlle Wright et ses prédi- 
caulsévan-'éliques n’ont pas encore décidé 
s'ils eontinueraient leurs meetings dans la 
maison qu'ils ont lo-.ée a la Petite Ferme, à 
Hull, ou s’ils loueraient une autre salle 
la rue Principale.

M. Henry Jackson, assistant greffier de 
la cité d’Ottawa, est mort avant-hier soir, à 
l’hôpital protestant d’Ottawa, à l’âge de 62 

Le défunt était natif de Québec où il a 
été longtemps teneur de livres chez Glover et 
Fry. Il était assistant greffier de la cité de*

Le*“ Im* pris " «l«*s 
l'Impetlui WHrrlMiiue

rueW. llinci j
Le des cot sets lits

Le Home Comfort
M. McCARTHV dit que l’amendement 

Thompson, loin d’être une mesure de paix 
est au contraire destinée à causer la plus 
grande surexcitation dans les Territoires. 
(' est une mesure qui ne satisfait aucun de8 
deux partis. Les chefs sc sont unis, jiour 
l’imposer à leurs partisans.

Ces dernières paroles soulèvent ties pro
testations (les deux côtés de la chambre.

A 10 heures, la chambre est appelée à 
voter sur le sous amendement Thompson.

Voici le vote :
Pour—MM. Audet, Bain, (Soulanges), 

Barnard, Béchard, Bergeron, Bergin, Ber
nier, Blake, Boisvert, Boulon, Üowell, Bow
man, Brien, Brown, Bryson' Burdct, Came- 
len, Campliell, Cargill, Carling, Carpenter, 
Casey, Casgrain, Chapleau, Choquette, 
Chouinard, Cimon, Cochrane, Cockburn, 
Colby, Cook, Corby, Costigin, Coughlin, 
Coulomhe, Curran,
Davin, Davis, Dawson, I>e 8t - Georges, 
Desaulniere, Desjardins, Dessaint, Dewdneyi 
Dickey, Dickinson, Dupont, FÀirle, Edgar, 
Edwards, Eisenhauer, Ferguson (Leeds and 
Grenville), Ferguson (Renfrew), Ferguson 
(Welland), F’iset, Flynn, Foster, Freeman, 
Gigault, Girouard, Gordon, Grandbois, 
Guay, Guillet, Haggart, Hesson, Hickey, 
Holton, Hudspeth, Ives, Jamieson, Joncas, 
Jones, (Digby), Jones (Halifax), 
Kenny, Kirk, Kirpa trick, Labroeae, 
Landry, Langelicr ( Montmorency), Langelier 
(Québec), Langevin (Sir Hector), La Rivière 
Laurie (Licnt-Gen.), Laurier, Lepine, Lis
ter, Lowilt, Macdonald, (Sir John), Mac- 
dowall, McCulla, McDonald (Victoria), Me. 
Dougald (Pictoa), McDougall (Cap Breton), 
McOreevy, McIntyre, McKay. McKcen, 
McMillan (Vaudreuil), Madill, Mara. Mar
shall; Masson, Massue. Meigs, Mills (Anns

Agents cemandes rartont MACHINE A LAVERui '.res ge -res.
iinè sur commun i m~Ui:

Sujet
Nous avons in halé droit de 

lu fam-use machme à 
(Jadrau. Nous somm 
ô v. ndiw
psimenl* très faciles. Achetez 
Standard c’est lo moillei."" Nu s 
re- iiectui u ernent une vii, e n no n rn 
Inclure « t n no - sali»» de vente No. 85 et 
87 sur a rue York, Uitawa

iiNti vz;-.r Causerie : I -a vie rie rire- P»-rc •. Par 
M. Benjamin Suite.
“ Ouverture ”

Corps de Musique Ste Anne] 
DUO IDE PIANO 
Par 1 telle Richard M. Joseph Monier

Elégie des anges sur violoncelle ac
compagnée de Dllc Cote.

«Th
d’articles de modi 
Wellington, Ottawa ma him-H é ib- con-llt uns -|««V)

I-VKIUA >1
IAN1TA1RK

)N, OTTAW V |

»M. Larix-ière proteste contre
TO 1- ’-•« (•« Hi- r U ililfciV^. [ - ri K,ril-f U m-jiour le poeag 

u/fage.

I1 m T.R.SHEA et filsif?

iVAKT
et ingénieur civil, 

la pharmacie Mac- 
IN3TON.C i LA COMPAGNIEvLecture : lere partie

Chant: Mde V. Boudrcault. Romance 
accompagnée de Delle Richard.

Cnant : Monsieur Blondin accom 
pagné de Mde H. L. Pinard.

Solo de violon : Par Alfred Coté ac* 
corn pagné de Delle Coté.

DF

éW--ak
séparées.

Ce réprésentant finit en disant qu’il accep
tera la proposition de Sir John Thompson 
comme un compromis ; mais seulement à ce 
titrefde compromis. ,

Ajeix heures la séance est suspendue.
Séance dv soir

THES k BLÀN.’r
«w. Aeeni* Pu-1, 
Ire*, Kir,. B|*.
UN, OTTABa

U JD JB HITHTERDaly, Daoust,
alité» No. 1 de thés des J.-q-on, du ("on 

t autres t’-f liaritiJIons
Qu 

o. <1 m, de Hy 
thés supérieurs.

EN GROS ET EN DETAIf
de

M. BEAUSOLEIL dit que l’amendement 
Thompson constitue une concession malheu- 

au bill McCarthy. Il cite des extraits

-v/vuiKHL-i**VU J-JUtUàl

HIEH, B. A. Se, 
ICENIEUR CIVIL 

lfe, Ottawa.

Lecture : 2e partie
Chant: Delle Antoinette Robillard, 

sérénadede Proga, accompagnée 
par Delle Cécile Robillard.

Récitation: par Monsieur Blondin.
Trio : violon, violoncelle et piano, par 

MM. Marier, Coté et Delle 
Coté.

G6 Rue Rideau 66— La pi ce dramatique qui sera jouée, mer
credi, à la salle d’Opéra a pour titre Le For
çai. MM. Marion, Chateau vert, et fît. Jac
ques rempliront les principaux rôles.

L’heure du départ ties trains sur le che 
de fer Canada et Atlaniiqueest changée. 

Le train du matin pour Montréal partira de 
la gare Elgin à 9 heures et le train du soir à 
5 heures, et à deux heures de^l’après-midj 
partira un train pour Boston et New 
York.

—Dimanche dernier, Sa < Tandem Monnei 1 
guenr l’archevêque d’G’tawa, visitait la pa I 
roisse du Sacré Cœur de cette ville, et pro
nonçait un éloquent sermon sur la dévotion 
Vtu NacréTÂwiir. Immédiatement après là

de plusieurs journaux anglais et français 
dans lesquels il est dit que l’amendement 
Thompson diffère peu 
du bill McCarthy. En conséquence U ne 
peut pas l’appuyer.

M. WALLACE, dit que désespérant de 
la chambre adopter le bill McCarthy,

Hunter Tea Company318 RUE WELLINGTON MEDAILLE D'OB, PARIS, 187a.

W. BAKEIt & CO.’S
dans ses effets

■ A «MST*
V a Itouiie henre •*

ft 111 eux magHHân
L <ie mole*

fWooiwK
w   > lus ast issiàlSe

SCHARF & FORDi
nîAGNON donne la 

un REMEDE 8A U- 
importante r-oar 

ire. Tout le mon-le 
eeu e maladie dans 
t une racine on uu* 
’BorissBva Gaosn*

1
*/i«l absolument pur, rt 

e’rtt soluble.
1 » Pan de Chimiques
IttsSStSRSrî

/F E 11 eutsnl âSmlrshle puer l»« nulled*» 
qui je«i»wi de*»

242,244, et 246, Rue Balhourie,
EPICERIE S

ET

Provisions de Familles 
Aussi Hïugar a grain et foin.

il acceptera en place l’amendement Thomp
son qui accorde une partie de ce que l’on 
demande.

M. WATSON,(Marquette) dit qu’il aurait 
été en faveur de l’amendement Davin ; et 
qo’il n acceptera pas l’amendement Thomp-

I Prix d'entrée 10 cts I

AT02ST ,ALFRED PINARD, ■
Bile* «1er.

Or et d'Argent, F Va
)tu de tontes sort*
•ont garantie

President

vivi; x*a. r*. A T>1 a piknn s:
tea BoB warm# peer asSSWatiSe i 8e vend chez towsjsi Epicier».

W. BAKER A C0., Dorehs«t#c, Ma*
v M.CASURAIN dit que le bill malheureux

LB CANADA SAMEDI 3^3 FEVRIER 1890i
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Manufacture de Voitures
H/O'Y’A.LB
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P) S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

« /rbs»:;«
'iiiKpjd, etc h'ant arrivant de Ch cago et des autres villes amérlciines nous avons pui'-é 
ie grandes connaissances dans not état, nous sommes en mesure de garantir e -t ère satis 

taction. Nos ouvriers sont tous des ules habiles et travaillant sous notre direction ; leg 
•natc aux employes ont a est les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas 

A ttention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qua nous met ton» 
en pratique dans toutes les branches de répétions

56 RUE DflLY - - 19 ET 21 RUE STEWART

Coin des rues O’Connor el Queen (Près de la rue Sparks)

1,ps cliércs madames, comme elle les 
appelait, qui ornaient Its jeudis de 
sa mère, se contaient les unes aux 
autres avec amertume let scènes 
d’imitation comique dont l’enfant 
faisait suivre leur entrée et leur 
sortie. Les hommes ?e regai datent 
comme favorisés quand ils n’ein 
portaient pas un ch lion de soie 
da is le dos. T’o it cela divertissait 
lori M. de Tiécœur.

Quand sa fille . xecutait, avecune 
demi-douzaine de ch lises, q ml- 
qu’i'iie de .es courses olympiques 
qui faussaient tous les p a nos du 
voisinage:

—Juli »! criait-il, ta ne fais pas 
assez de br uit ..

—Casse un vase!
Et elle cassait un vis' ; sur quoi, 

son père l’embrassait avec enthou
siasme.

1 C île mé hole d’èiuca'iou prit un 
caractère plus grav à mesure que 
l’enfant grand t et devint une iiiiet- 
11 . La endress - de son père s ; 
nuança d’une soi t du galanterie.
Il la menait avec lui au lion», aux 
cours -s, au spectacl 
lias une fantaisie qu’il ne prévint -l 
ne comb à'.

Elfe eut à treize ans ses ch - vaux 
son groom, une voiture,à son

I ire. I) jà malad et se s -niant m >r 
! 'elleniti il atteint, ce malheureux
homme accablait cette Mlle chère 
de gages d : sa funeste ail’ otiou.
II éteignait ainsi tons ses goût» par 

. p-j-1 une sanelé p. t oceycomme s'il tût
r tUILLt I (voulu ne lui laisser que le goût du

THE
J

ou,
niokj Elle n avait

TTlîlTTTX XuH'.TOISr
:h f-

JULIA
AU

OCTAVE
fruit d- fendu.

Julia le p'eura avec des transports 
furieux et conserva pour sa memoi 
'•e un culte a rdc >t . E.le avait un 
apparli-me'it particulier,qu’elle rem 
put d- s portraits de ron père et de 

l! mille souvenirs imini s autour des 
quels elle enlietenait des fl enrs.

Madame de Trécœur, comme la 
plupart d s co i.si nos qui épousent 
loir coiiriu s’était marié fort jeu
ne. El e resta veuve à vingt huit 
ans, et sa mè , la bai on ne de Per s 
qui vivait encore et qui était môme 
(les plus vivantes, ne tarda pas à lui 
suggérer discrètement la convenan
ce d’un second in.irag •. Après 
avoir épuisé les ra-sons pratiques et 
fort sensies d'ailleuis, qui sem
blaient lui cons illcr de prendre ce 

il I parti, la baronne en venait aux rai

PH EM I EUE PARTIE

Tous ceux qui. comme nous, oui 
connu H l de TT - (pur ('ans sa

le croyaient des 
i. nommée.

premiere jeu 
tiné à une gr
avait reçu d s dons liés r* marqua 
blés; il n ste (b* lui deux ou trois 
esquif ses et qu lqm s centaines di
vers qui promettaient un maître; 
mais il était fort ii> he et avait été 
fort mal élevé* il tourna v te au 
dilettantisme. Parf iiem -nt étran
ger, comme la plupart des homines 
du sa généial on, au s n liment du 
devoir, il se la is-a emporter à tou lés 
guides par s-s instincts, qui étaient 
heureusement pour !» s an i 
vifs que mail"lisants. Aussi 
gnait-On géi éial»ment quand 
mourut en pl in- jeunesse, pour 
avoir aimé sans discrétion tout ce
qui lui c'ait agréable. Le pauvre I disait elle, tu n’.s pas eu jusqu’ici ta
P arçon, disait on n’avait fait de part le bonheur terrestre......... le n
mal qu’à lui;— r qui, d'ailleurs. voudrais pasdir» d mal d • ton ma 
n’était pas exact. j ri. puisqu’il est mort: mais, entre

Trécœur avait « pousé à vœgl I nous, cél iil un lier animal.......Mou
.ans sa cutis ne Cm tilde Andrée q, Rmu, délicieux par instants,
Pers, hui o’ t- et gracn ns • p-rs n | l’accorde, j’y ai été prise moi
ne qui n’avait d'une mondaine que ! l'Ÿ "nie us i,,s mauvais sujets 
les ôlcganct-s Ma lame de Tiéiœir l’a il leur monstrueux, 
avait vécu avt c sou mari dans une 
région de tempôies malsaines »*•;’] 
cil• se servait dépaysée et c^mii e 
dégradé», il lit *-ôi 
remords pré»que a.uiant que de s 
fautes. Il la n-g .r-l ..! .n 
comme un ange » t pleurait à s-*s 
pieds quan I il l’avait trahie, se dé 
s spé'ant d’êire indigne d'i Ile, d’être 
victime de son .cnij'éiamnient et 
(l’avoir vu le jour dans un s è de 
sans coyanc s. Il men. ça un jour 
de se tuer dans le boudoir de sa 
femme, si elle ne lui pardonnait;
elle lui pardonna inturellenieut ce sont d s honours....... Enfin, que
Toute cette parti • d amatique trou (veux tu, M ne Luit e. môme plus 
h'ait Clothide dans sa vie résignée I qu’il ne f i t pour fixer utt mari, si 
El e eût préféré un malheur plus I tant est qu’il y en ut de fixes, ce
tranquille et sans phrases. iqne j’aime à croire ....... Il t tu d rail,

De celte tns'e union était née I d’aiileurs dôse.'pér-r Absolument do 
un - fill»*, non tirée Julia, que son | la Providence, m ell h- turns rés-i- 

algré tout s les résistances i vait pas quelque compensations
à oulranc». a; rès nos épreuves.......C’est déjà
h- de M de j un signe manifeste d<- sa bonté que 

lu aies r. pris ton embonpoint, ma 
avec sa moue-.-.. men: habi- pauv e mignonne ! Embrasse ta me
tneü -, lui i i : volontiers sa re ... Voyous, quand marions nous
vi scanda euse eu i iv» ur de e celle jolie f maie, 
mérite, qui nVn est pas toujours II n’y avait nulle exagération 

Il n’est pas très d flicil-, en elfel maternelle dans les compliments 
d’aimer ses enfants; il sullil de u’è que la barroue adressait à Clotilde. 
Ire pas un mon-t •. Tout Vans avau pour t lie les y eux

Julia paraissait magn flquement de sa mè ce 
doue ; mais son u iluiel ard- nt et été si attrayante, ehe l’avait tou- 
précoce s’etait développé g àce à jours été infiniment. Sa pars an ne 
l’éducat on paternelle comme en reposée dans a paix de sou deuil, 
pleine forêt vi. rge, à tort et à Ira- avait a ors l’éclat d’un beau fruit 
vers. |C’etait une petite personne pur encadre dans des nattes magm- 
b une et ; âl-, s tiple et élancé\ tiques et vivaces, ses épau es de raar 
avec de grands yeux b.eus, pleins Lire rose, sa grâce spéciale de j -une 
de feu, les cheveux noirs en brous môtronne à la fo s h -lie aimante et 
sailles et des sont cils d’un arc su- chaste, tout cela, joint à une réputa- 
pe be Sou aiv ha h tuel était j-és -r- lion intacte et à soixante mule francs 
vé et hau'ni ; c - pendant, elle dèpo de rente, ne pouvait manquer de 
sait en fami le ces apparences tma ; susciter d.-s prétendants. 1 en sur 
jestueus^s peur faire la roue sur le ; gi-sut eff clivemvnt une légion, 
tapis, Elle avait d -s jeux quel e in-1 La raison, l’opinion même, qui avait 
ventait. re. du justice à son mari et à elle, la

Elle trad u sait ses leçons d'histoi- poussaient à d i secondes noces 
re en petits drames mè.és de dis- S s sentiments particuheis, quelle 
cours au peuple, de dialogues, de qu’en fût-la délicatesse natu e le, ne 
musique et part culièieiiHiit de semblaient pas devoir être un ob-ita- 
cuurses de chars. M tigre sa mine de, car il n’y avait rien que de vrai 
sèrieusj, elle était b m lionne à ses dans son coi n\ E le avait donne 
heur-s, et parodiait c ueUemanl les larme am-res à ce triste com pa
les gens qui ne lui plaidai nt pas. gnon de sa leunesse: mais s’associer 

Elle montrait pour sou père une j aux récriminations posthumes de sa 
prédilection passionnée, b zarre- j mère cont'e M. e Trécœu-, elle 
tnem combattue par les scum meuts sentait qu’elle n’avait plus d’autre 
de pitié attendrie qu’inspiraient à j devoir envets lui que la prière. 
»ou j°uine cœur les tiistesses de sa 11 y avait cependant de longs 

Elle la voyait souvent pieu- mois qu elle était veuve et elle cou
rt r; elle se jetait alors à ses pieds tuiu-ut d’opposer aux sollicitations 
en puloton et demeurait là pendain de la baronne une résistance dont 
des heures, immobile et muette, celle ci cherchait vainement la rai- 
la regardant d’un œil humide et son mystérieuse Elle crut un jour 
buvant de temps en temps * ne lar- l’avoir découverte.

. Elle ne lui dem m- —Avouera vérité, lui dit-elle: tu
as p ur de contrarier Julia. Ah! 
pour c ci, ma fille, ce serait de la 
folie puie.......

Tu ne peux avoir de ce côté au
cun scrupule séri ux. Julia sera 

son très riche de son chef et n’aura au- 
u cava- eu il besoin de ta lortune. E le se 

mariera elle môme daustrois ou qua 
tre ans (je soi h et- bien du plais r 
à son mari par parenthèse 1 ) ; et 
vois un peu dans quelle jolie situa
tion tu te trouveras....... Ma s mon
Dieu, nous n'en aurons donc jamais 
fini ? Après le père, voilà la fille 
maintenant.

l'es, p œ 
le pla'-

I sons s» nt m mt uns*
| — De bonne foi, ma p vivre fille,

!
:

-1 rai pas nue le mariage soit un état 
de pure félicité ; 
c’e-l encore ce qu’on a tio .vé de 
mieux jus j.iTci pour jouir honnête
ment (le la vie entre gens comme il 
f.iub

. Eli bien, cert-s. je ne-

.. néanmoins,

. TV es à la 11 lur de INI- 
tu es fort agréable à voir...

. et tu ne perdras
A ’
fort agréable
rien, par parenthèse quand tu seras 
jupon iee un peu oins haut par der 
riète avec un poi-f convenable; car 
tu ne sais même plus ce qui s; porte 

Tiens voisi pauvre chatte

pure, m
d- C ollide, avait en' te 
On v.ounaissa t l’tdo àii 
Trécœur pour sa fille, et le monde

Elle n’avait jaunis

me sur sa jou 
dait ja nais pourquoi elle pleurait 
Elle avait apparemment saisi, com
me beaucoup d’enfants, quelques 
échos des douleurs du foyer. Sans 
nul doute, sa vive intelligence se 
f-ndait compte dus torts de 

père; mais son père, ce b- 
lier, spirituel, généreux et fou, elle 
palpitait de joie quand il la tenait 

son cœur. Elle ne pouvait ni 
le juger ni le blâmer. C’était un 
ôt:e supérieur. Elle se contentait 
de plaindre et consoler de son 
mieux cette créature douce et ch ir- 
mante qui était sa mère et qui 
souffrait.

Dans le cercle d s relations de
Eh l,bien mon Dieu, qu’elle fabri 

que des chapelles av c les portraits 
madame de T « cœu-, Ju ia passait j el ie4 éperons de sou père tant 
simplement pour-une petite peste. | qU’elle voudra yu U regarde ; ce

Solution f Antipyrine
TROUETTEde

CONTRE

Migraines, Manx de Têt\ Névralgies 
Coliques, Asthme, Emphysème, tiontte 
It h umatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir soin d'e*igtir l’AXTIVYltlXE de TROVETTE
Vente on Gros à Paris, Œ. MAZIB3, Pharm"», 234, houl-> Voltaire

Dépositaire à Ottawa : Dr F X. VALADE.
Ed. MORIN A C'". — A Montréal : LA VIOLA Québec : D ETTEA NELSON

KT DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

I>éci» ou J- «Hcmre conc« nant 
le- iournanx

Article 1. Toute personne qui retire rég**. 
lièrement un journal du bureau ee poste 

elle ait souscrit ou non, que de jou.-na 
nom ou à celui d’un auft 

cment

VINAIGRE»

VINAIGRERIE DE KINGSTON. 
.A.. & OIS

manufacturiers:

est repensa
Article 2. Toute personne qui 

journal est tenu de payer tous le 
qu’elle doit sur l'abonnement,
1 éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas Tabou 
né est tenu de payer en outre le prix de 
1 abonnement jusqu'au moment du paient 

il ait retiré ou non le journal du hun

Article 3

ble dit
: renvoie un 

es arrrèages 
autrement

c*e Vins Bin.les. Cidre, Malte et antre» 
.VINAIGRES

Garantis Pars so as tous les Rapports, 

EN VENTE A OTTAWA;

Par tou» lew ÜPrlncIpanx Epicier».
32

Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 
al est publié, lors même qu’il demeu 
- à des centaines de lieues de cet endroit 

Les tribunaux ont décidé oui

journ;

Art
le fait de refuser un journal du bu 
poste, ou de changer de résiden
ser accumuler les journaux ________
adresse, constitue une présomption et 
preuve prima facie d’intention de raude

Donr Ih Figure* les Mains, la Peau et 
■ le Teint en g’-neral.

et (l'Amende de Hinds, Gelée 
de Concombre, et les Roses de Muloderma 
Un assoriimont comp 

licies de toilei

leienne

e de Miel r r»
et et nouveau des ar- 
t ! ci-dessus ve- 

cant d'être reçu, TEINTl'RkKIK IKNTKâLE
II. A. iHIIKME 504 RÜE SI'NSKX

en face de la rue York. Habite d'hommes et

de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyés 
ou teinte à la perfection. Plumes d'autru-
îSÆÏ’SmwS0" '’'8pèce pr<,d ”*•

BFANDEBIE

CHIMISTE ET DROGUISTE

75--RUE SPARKS-75
Prescrip

préparées avec sô 
Oomamnlcatioi

pour médecins et familles 

on téléphonique 1-2-8

Satisfacuon garantie On va . hercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les poignets 2 cents cbacuu

ETABLISSEMENT DE TAILLEUR

Habillements de messieurs faits et répa
rés. Satisfaction garantie.

A. DAOUST, tailleur, 
t ^ No. 18 rue Nicholas, Ottawa.

H,. a-A.a-2Sr02ST, Prop
604 rue SUSSEX devant la rue York 

Hulî S‘ Succuraale' au No 160, M»ii

Le plus Grand AssortimentCOMPAGNIE I)'ASSURANCE
— DU CANADA —

“ CITIZENS ”
-------DE------

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

FONDEE EX 1864

Principal : Edifice 
‘surance

une
gnie d Xi 
rue^St. Jacques, Mo

de la Compa-
“ tuiTizesrs,” îsi

DIRECTEURS :
Hon. J J. G. Abbo 

Andrew Allan,
Robert Andereoo, Her I Arthur Prevost.Bcr 
Alp. Desjardins, M. P. | J 0. Gravel, Ecr.

H. Monta-.’u Allan, Ecr.
William Smith, s c-trés.

G. E

ott, Sénateur, Président 
E r, Vie» President.

Hart, gérant généra'

Bijoutiers en gros et en détailCAPITAL SOUCC1T 
Dépôt an gonvemement fédéral 122,840.1 
G, W SEGDIN,

Soue_ag nt

$t 009^00/

98 Rue Rideau 98EDWARDS KING 
Agent de ville. 

Il RÜE SPARKS, OTTAWA. a. & a mcmillan.

Condition de pai 
$10,00 par mois.

FABRIQUE : Ri

Salle de vem
67 RUE

ùEPECHtS
(.Set vice

HEROINE D
Une vie «I

Montiéal, 24 fe\ 
prendre l’arrestat 
d’une femme qui 
i rjste célébiité e 
même eu Europe: 1 
Lyons, alias Mme 
Mme Hartman, etc 

La capture de ce 
rail pour nous rien 
si elle n’avait, pai 
longé à Montréal « 
ions, mérité le m

La dernière n 
cette femme de m 
un véritable roman

ELLE TIENT

Mme d* Varney 
l.yons. Fille, heu 
fois épuse de volet 

n’a reçu tout 
I. fruit de ses méf 
I nommé Elkim», é 
I x oleurs à l’étalag- 
k ainsi que ses sœur
■ de vol, et dès i’âg 
P elle fa sait ses dëb

rière oû son péri 
!;üge de 16 ans,

1 pickpocket très 
Harris, et ils pari 
pour 4 dévaliser les 

Ce voyage de ne 
la beaucoup d’arg 
une issue fun» sie 
se fil prendre au pli 
de miel ; il a 
Quand à elle, ell 
tinua d’opérer pour 

Dans ses péré 
rencontra un voleu 
ble, no nmé Ned I 
par l’habileté de ses 
lui offre sa main 
En quelques année! 
Alors Ned Lyons 

v temps pour eux de 
de bien ; ils renon 

^ tier et vivent de let
CAPTURE E

Mais le démon 
r-jcht f la femme 

■r Un jour qu elle se 
H magas n, elle s’em[
■ on la surprei d, or 
H cinq ans de prison.

Ned Lyons étai 
' rompt le gardien d 

femme était détent 
nière est bientôt 1: 
tous deux Caoadt 
sous déguilement 
pales parties du Doi 
toutes les démarc] 
américains attache

L

• lie

/

<

1

SÉJOUR AU

Le couple fugitif 
été dans la 
vaut comme de ( 
villégiature, v. yag 
bas du Saint- .auren 
s’installer à Montre; 
rent quelques mois 
Seigneurs.

Après avoir fréq 
semeut tous les al 
ville, Ned compreu 
avoir de mrtileun 
dans un 
Il fait 
maison de campa g 
voleur, h irassé de 
repose d’une vie ag

Pendant leur sej 
trois enfi-mts (trois f

I etite v

joli cottag 
i’acquisiln

NOOVEiflX ET A BRAND MARCHE N
lie ne Aïs

»\
!

Ameublements de SALON, de S4LLE A MANGJKR^ de 
OH AMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tousses PRIX, chez----------
ABRICANTS 1

HARRIS & CAMPBELL iPIANOS
Chérkepianos

et Haines,Cette ancueiiue et uonorable maison de meubles, d’Ottawn 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua* j 
lité des articles qu’elle vend.

orgues harn 

Estey et

10 Pour Cent de Reduction jar tout Achat lrgeat Couipiaiil
Grand assorti 

de seconde ’me 
variant de Î25

HARRIS & CAMPBELL

"’est pas moi qui iui fait occur
rence, bien certainement ; au moms 
qu’elle nous lai-se vivre ! G 
tu ne pourrais pas disposer d - toi 
sans lui demander 1 > p mission ?

A ors, si tu es esclave, mi chert- 
petite, mets moi à la porte ! 
tu ne saurais rien faire qui lui soit 
plus agiôabt -, car elle ne peut pas 
me sentir ta fille 
de bonne foi qu’est ce que ça peut 
lui faipe que 

Un b -au-père n’e.^t pas un - belle- 
. c’est tout à fait different. 

Ht 1 mon Dieu son beau-père 
.... tout 
peut être

A VENDRE VHOTEL ■ CUSHING
1
i-

M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laque lr 
il dirigea l’ancienne maison 
u Cushing ” /-ur la rue Nicho
las vi-:nt d’ouvrir sur la ruefUn Piano et un 

Set de Salon a un 
prix modéré.

Pour plus am
ples information 
s’adresser au 
No 105 COIN DES RUES

York et Daihousie

E pus enfin

tu te remaries?
Sussex un salon de première 
classe,où il tiendra oujours des
iiOlvMlNS iiK H-xUttlS- 
CLASSE — Toujo irs en 
niiiiu. des CItiAHES de 
première mnrQuc.

sera charmant pour elle 
lui prédit cela : elle 
tranquille.......

Enfin conviens-en. c’est-la ce qui 
t’a r rôle?

— Je vous a-^ure que non, nia 
mère, d t Glotilde.

— Je vous a.-sarî que si ma
fille....... Eh bien voyons, veux tu
que je parle a Julia, moi,Uué j’essa-
y de lui faire'e n tendre ia son?.......
J’aimerais lui uoniier le fouet, mais

Ma pauvre chère maman, reprit 
Glotiide faut il tout vous dire.
Elle vint se m tire à genoux devant 
la baronne.

— Cer lament-ni, ma fillette, d - 
moi tout;......mais ne mu lais pl ti
rer, je t’en suppne!.......Est ce lies
t:este, ce que lu as à me dire?

— Vus lié -gai.

ï

niSillAM & CD
No. 548 Bue Hamex.

JÜhi

STATUTS DU CANADA
(PUBLICATIONS OFFICIELLES

£> vAWKXwmmiÊÊm
jCJiiHoigaant convenablement 
E— corps, chacun peut jouir d 

santé et atteindre 
Hesse. La plu pi 

proviennent du san 
voir le plus sacré i 
veiller le foueti 
de recherches

i longue expériei

sûre, prompte, (i I 
s fâcheuses et il c

Publications du 
sont en vente à

L's Statuts et autr
Gouvernement du Ca u 
ce buraau Aussi <1 s Actes éparès 
de prix envoyé s ir d«m iode.

Statuts4 evisés. actuellement pré s. Prix 
. $5 00.
B OUA 

Imprint* ur de la llei ie 
et Conliôl-ur de u Papitjr.e 

Dépt. des Impressions Pub îqueo 
et de a Pape te ie.

Ot'awa. G Nuv. ÎB^'J

maladies 
donc le de- 
i d’en

■ment A la suite 
ivnciuuses et grâce 

nous avons 
èdes propres 

fortifier le sang d’une 
l'abri de

..Enlii dis tou- de deux v°lume
MH Kl! LIN

i>’<tbord na mere, j r vous avoue 
que je n’éprouverai* personnelle
ment aucun scrupule à me remaritr 

Co iiinciit doue !
K»ser des rem

: iniJe crois bien 
— Il ne manquerait plus que

— Q laut à Julia, que j'a lore,'qui 
tu’ai me bien et qui.vous aime bi.-n 

vous en disiez.......

13ia
onserver à la

e est reconnue comme 
été distinguée ù plv- 
ar des récompenses bo
nis traitons toujo 

mercure) ccrtai 
t du sang corrompu 

ibi tudes secrètes 
faiblesse

. peau, les plaies 
réus, les dartres, 1 

veux, la goutte et les rhu 
ainsi «pic toutes les maladies 
Par notre méthode spéciale nous 
lions sans difficultés le ver sol 
même chez les enfants, dans l'espace 
«Tilde heure. A l’aide de nos banda
ges, confectionnés d’après les prot 
les plus nouveaux, et grâce à un tr 
ment topique les personnes affei 
hernies arrivent à i 
mais assurée. Nous 
lettre confidentielle et 
cription détaillée de la 
coinpagnée «l’un timbre d’affi-anehisse 

nt pour la rép 
Offieiu “11

tes suit» 
circulation sa marche régulière 
méthode curative 
excellente et a 
sieurs reprises n 
nordiques. N< 

accès (sans

lui PelÉti tt au pabiic es feta!
aussi quoi que

— Persuadée d i contraire, 
baronne. N’importe. V‘

--Q iant à Juiia, j’ai plus de con
fiai ce que vous dans son bon sens
dans son bon cœui;-----  malgré la
tendresse e allée qu’elle conserve 

tùre qu’t lie 
rvsp cte ait

Tapisserièc, Pointures Huiles, etc.
le# «frumlfs vitre»

(Plate tilawtl

KBTIMAT10NS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
237, Bue Kiile.su, Ottawa

Poursuis maladies proyenan

lâdkïllet

plus invétt

«le chuhNliJe «Mmed’h
d«

la chute de 
mutismes, 
de femme.pjtir son peve, je suis 

comprendrait, qu’e le
determination et quelle ne ni en 

rtouisi sonaimerait pas moins, s
beau-père ne lui était pas peioonu 1 |
lenient antipathique et de ses iauti* 1 
putliie.-:.......

— hi je la Cdtmuis 1 dit amère• i 
ment la baronne. Eh b en, i. laut 
lui donner une liste de ces ines.-i* | 

celte clieie pente et elle fera ;

f L HUM o1; P- ■* SJ-ivr; wgTjçr*;vzp-f$çv!xwrgf

une guérison lente 
j acceptons toute 

oiitcnant la «les- 
, maladie et ac-

I es maladies «le tonte nature, parti 
L» entièrement les affections nerveu 
ses, l'épilepsie, les maux d'estomac, les 
bourdonnements d’oreilles, les osulgics, 
la surdité, les mau xde tète, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies sont 

liblemeut guéris par notre célèbre 
tliode rationnelle. Pat 

quatre semaines nous 
succès les plus mervei 
d’asthme et d’affections pulmonaires 
Prière de nous adresser 
fiance les ilescriptioi 
maladies en y adjoignant 
d’affranchissement pour la

f Officin “H YG1EA” à Hambourg I. ^

de
me,il ton choix.

utile ma b mue nière, dit 
. L • ch ux est fait par le 

us cir-

avons obtenu les 
lieux dans des caslygiea ’ a Hamliourg I 

(Allemagne.)G’
r en pleine con- 
îs détaillées des 

timbre
principale tnleie-see, et je 
ta ne qu’il ne s rail pas désagréable 
à J ma.

—Eh bien, alors, ma mignonne, 
Cela v.t lout seuil

—.11 îla?I non. Je vais vous dire 
une chose qui me couvre de confu
sion...Varan tous lu- Inmm s que 
nous coiiiiuiiious, ie seul q 'i 
plaise « ntlu, est 
n’ait j iiiiais élu am jureux «le moi.

—xA o.s C’est ou =a iv.ig ! çi ne 
pt-ul être qu'un sauvage!... Enfin 
qui «-si- ce?

—Je vous l’ai lit ma pauvre mère 
le unit d no. anus qui ne soit pas 
am o lieux de moi...

—u.h! qui ç ?... toi: cousin Vier-

A NOS ABONNES r.-ponse

Une annonce spéciale a paru dans nos cô
nes pendant quelque temps, annonçant 

fait des ai rangements 
ux, avec la Compagnie du Dr 11. -J.
\LL, Enosburg Falls vt. éditeur 

sur les maladies du che\;al

.^rsgafcjgaBMBgwrni iriMnnii

1DYTPJN e-A RU HJ,PIFSKEN- 

«i de

nuits avions

Un assortiment complet aux 
prix Chaque artic e est araranti 
I» représente sinon l’arg -nt vous e-ra remi> 
Reparations de monlree avec s mi> et dans 
les règles de Tart chez H NOI1RZ 
No.30 n e Rideau, près du vont deeSapeuii

tel qu on'i vait
monce donnait à nos abonnésa un -1 le seul qui

internent un exempiaii 

lés avec la (
o, pour d’ici â un temps limité, 

quez donc pas la chance do vous pro 
uct ouvrage immédiatement. Pour les 
tours de chevaux ce “ Traité ’ est indispen
sable des maladies de ce noble animal y sont 

es d’une manière bien simple. 1
piaillement rapide de cet ouvrage, 

aux Etats-Unis et en Cajiads, en a fait une
— Non, maïs VJU- brui Z. des premières autorités du genre dans le
— M d Ejcuu! s’écria la baronne monde entier. Bn faisant application

C. deva„6t e! «V,l U « »rd« H»!
Mon Dnu ina chèce pente,que non» ‘ecvV(V ve .. Traité ” gratuitemcm 
avons donc le*Uiêmes goû’.s toutes lONov. 13 ins.
d u\! Il est charma d..., ton Lucan, 
il est charmant... Emprasse moi...
N-j cheiche plus, De cherche plus, 
voilà notre affaire posi iveme t 

—Mais, ma mère, puis qu il u • j

r,
lents ont été renouve

Ne man

CHEMIN DE FER

dire''te- entre l’Ouest et tons >s 
i du Bas -lu St Laurent, de la Baie 

c,- il-- Qué 
uuswick,
Prince Ed-maid, :e 
le la Madeleine,

La Rautc >
points du I 
des Chain ~ 
si que le 
velle-Ecosse,
Ch p Breton, les 
T«rr neuve"et St

ur«, provint 
Nquv' «n-Br 

1*Ile du
pïvrre

ex]i ess quittent Montréal 
lax, tous es jours (dimanches excep 
e rendent à destination de tous ces 

changt ment de chars, en 30.,W£S|1
Haliù

jioints, sans

Les trains express «le l’Intcrcoloniul qui 
sont dans ces directions sont brillam
ment éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de su 
reté aux voyageurs.]

Les nouveaux 
ceux de 
mêmes e

idveut pa---------- .
—Bon! il ne veut pas Je loi a pre- 

teiv... Quelle histoir. ! qu’ n sais-tu 
Lut as-ln| lemandé? b’aiileur c’e.si 
impossible, ma chère petit ... Vous 
êtes fait l’un pour l’autre de 'ouïe (< 
éternité. Il est chartnan; distingué j 
comme il f «ut, riche, spirituel, | 
tout enfin, tout.

—Excepte amoureux, nia 
La baronne se recri Mit de no i- j 

veau contre une si fo.'te îuvratsem- , 
blinc. G otiide lui mil sous les
yeux une série de faits et Je détails (^Ontr^âl & OttaW3 
qui ne laissent point (le plan- aux I 
illusions. La mère consternée dut 
se resi ner a cMte conviction d* u kiLm, quMse (rouvau, vint jvnsm, k huston H;«w vo« 

dans h monde un homme das^ez I 81 ruus LKS 1 vlslh A

CHEMIN DEHFKR

CANADA ATLftNI IC”
et élégants trains cxpi 

r et céux de nuit se dirigent

LA. VOIE LA PLUS COURTE
------- RNTRB--------

LION K DES PASSAGERS ET DES MALLES 
CA NA DIES N K-Kv ROPÉEN N K 

Jrande 
lontréal

Bretagne ou 
1 le vendre- 

edi pour

Les passagers pour la <
Continent, «juittant ^ 

matin arrivant â temps 
prendre le vapeur destiné a 
la malle, à Halifax.

L'attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
par le train pour le transport de la fleur et 
en général de toutes les marchandises à des- 

ii t ion des Provinces de T list et de Terre
ne aussi pour l’exportation «les grains 

des protluitd expétliés aux marchés «le 
: Europe, 

j Pour billets et 
et le passage

U. W. ROBISON, agent pour les passa
gers et le fret de l’Est, 136J Rue 
Saint-Jacques, Montréal 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

1). POTTING ER,
Surintendant-Général

au t ranspo

L’EST ET AU SUD.mauvais guilt pout 
amoureux de sa fi e et que cet

malheureusementhomme 
M. de Lucan.

Les convois part1 rôtit de la gare de rue Etg n 
comme suit

T AAI N EXPRESS DE MONTREAL

Q fifl A ft/r TRAIN EXPRK3S se racor- 
W.UU A-jai daut av«o l’Express «lu 
Graud Trooo à Coteau pour l’Oue 
Montréal « vev les train du Grand Trun 

ni Est, » «rivant là à 11.80

informâtions’concernant e 
s'adresser àhô'el en méditantElle regagna son

mystère inouï, dont elle ne 
du reste attendre lu ig-devatt oas, 

temps l’explication. :

u V Est et le S

Georges Rûné de Lucan éla't in- 460 P-M. lait!?, I’rtwLciVl.UnwL'! Bore.» il» Chemin d. Fer, \timemeill ho avec le c-mt 1 erre à 8.20 P.m., ac raccordant avec les trains du ■ Moncton N B 14 Nov 1889 } 
de Moras, cousin de Clolllde. Vous I Vermont Central et du Grand Tronc pour | Moncton, N. B. H Non., 18H9.J
deux étaient compagnons d’eofmee 8l' 
de jeunesse, de voy tge et môme de m 
bataille; car, 1«_ hiz»'d les ayant a;en 
conduits aux Lia s'U iis qu nul la 
guerre civile y éclata, ils avaient MonlrÔHl 
trouvé l’occa-uou bonne pair rece* 1 un train q .ittera '» k

Le .r ami * moud à 7.4> a. m. et 4.3H p. m. ee rac< 
daut awe lea trains Expjess de Montréal

it à 12.30 p. 
rdaut A la g

m et 8 10 

a de l’Est 

is Pullman sur les trains de 

ari du chemiu Rioh-

< convois arnveron 
de l’E t, se rai 0004-00-0-0 0

LINIMENT GÉNEAUavec les trainture, Mon 
et du Sud 

Char Pa 35 ANS DE SUCCÈS
Seul Topique
remplaçant le 
Eeu sans dou
leur ni cliütc du 
poil, — GuérlFxm 
rapide ut sûre 
des Boiteries, 
Eu u t u re s,

voir le baptême du feu. 
tie s’ètau tncore plus so idement 
trempes dans ces dangeis de guer* 
re so -tenus fraternellement loin de 
de leur patrie.

EXPRESS DE BOSTON KT NRW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT ts, Molettes. Vesslgons Eugorge- 

ts des jambes. Suros, Eparvms, etc.(.4 conlinutr) 120 P.M.
Po ni C 5 40 p. m. et se raccordan 1 à cet en
droit avec les trains du Vermont Ceutral et 
Dala .arc «t Hudson, pour l’Est et te Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-Yo-k à 7.

Ph1* GÉNEAU, 375, rue St-tfonoré,Paris
i,

ftN DEMANDE—Un bon agent voyageur 
U pour le comm-rce de ville. Éiup o: 
constant Avantagée particuliers à ceux qui 
commenceront maintmmt. Articles epé 
ciaux. N e tardez p,; s. Le salai e compl 
lu premier jour. BROWN BROS., 
serymen, Rochesl-*r, N. Y.

00 le lend main mutin.
to ira pot 

aux trains entre Ottawa 
sagers d’Ot awa pour New York prendront 
les Pullman à Saiut-Albans on à Rouse’»

rr-

lman sont attachée 
et Boston. Les pas- 

>w York prendront

Des chars dor 
ns entre

i Les billets, les lits et tous autres 
'saignement peuvent être obtenus an b- 
des Oiiletd de la cité ou aux Stations.

E.J.IOHAMBBRLIN, 
Surintendant Général

E. A. LEPROHOIM
A UC H IT EC. •-

BUREAU: VICTORIA CHAMBBBS 
2ème étage, chambre No ®

«Mldence, 104 qie Daly, Ottawa
eBRÜT B. TO DO,

Agent général deelPawAgere.)' mm g
férr

i

MEUBLES ! MEUBLES !

ENTREPOT DE MEUBLES
_ Publiée |
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